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En ville 9-— +-50 *•» *>
Hors de ville on par U

poste daiu toute la SuilK >< _ . — 5—— _.5o
Etranger (Union postale) _6— l3— 6.5o
Abonnement aux bureaux de poste, to et. en MU.

L 

Changement d'adresse. 5o ct.

Bureau : j ,  Temp le-Neuf , t
T'ente au numéro aux kiosaue», dépôt», etc. A

»^m̂ '̂~~mmmmmmmmm~,̂ m~ m̂ammf m^
ANNONCES C. S *

"Du canton : *̂
La ligne ou son espace to et,
Prix minimum d'une annonce . . . 5o »

D- la Suisse el de l 'étranger r .—, «
i5 cent, la ligne ou jon espace. *'"*-v

i " insertion, minimum fr. i.—.
N. B. — Pour les avis tardifs, mortuaires, les réclames

et les surcharges, demander le tarif spécial

Bureau: s, Temp le-Neuf , / J_., Let nunuscrits ne sont ça» rendu, s ^
.*—_ i »'

\ Les annonces de provenance»
étrangère et suisse (hors du can-
fpn de Neuchâtel et de la région
-les lacs de Neuchâtel , Morat et
tBiehne) sont reçues par l'Union
mes Journaux suisses pour la pu-
blicité (Union réclame). Bureaux
% Lucerne et Lausanne.

t AVIS OFFICIELS

i^P NEUC HiTEL
f La Direction des Travaux publics
jge la Commune , cherche , pour
Kelques mois, un bon dessina-

jr.
S'adresser à l'Hôtel municipal ,

COMMUNE

NEUCHATEL

de^onstructlon
i Demande de la société des im-
meubles . Ph. Suchard, de cons-
truire un bâtiment au nord-ouest
jttu pont Berthier , à Serrières.

Plans déposés au bureau de la
toolice du feu , Hôtel municipal,
f "  étage , jusqu'au 12 octobre 1908.
|La FEHTILé irAns DE 'N ZUCHJ»TEI .
¦ hors de ville, i o fr. par an.

ENCHERES

Mères _ Peseux
Le mardi 6 octobre 1.08 , à 10 h.

du matin, il sera vendu, par voie
d'enchères publiques, sur le ter-
rain appartenant au citoyen Adol-
phe Greinér. au Chàtelar d, Peseux :
10 billons de planches, 1 grande
bâche et un tas de sable.

La vente aura lieu contre argent*
comptant et conformément a la
loi fédérale sur la poursuite et la
faillite.

Auvernier, le 29 septembre 1908. .
Office des poursu ites.

IMMEUBLES
Enchères immobilières
Jeudi 8 octobre 1908, à

11 heures du matin, l'hoi-
rie de îï me veuve Liueie
liUgrin exposera en vente
publique, en l'Etude de
A.-N. Brauen, notaire, rue
de l'Hôpital 7, la maison
Su'elle possède à la rue
u Seyon 15, comprenant:

un atelier et 5 logements.
Rapport : 2200 fr. Mise à
prix : 23,000 fr. L'adju-
dication définitive sera
donnée séance tenante.

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser au sous-
signé,

A.-Numa BRAUEN, notaire.

MISES D'IMMEUBLES
i

Pour cause de partage, les hoirs de Jules Derron et de Marie née
fieilaz , exposeront en vente par enchères publiques, qui auront lieu
jdans un local particulier de leur établissement, à Sugies, le jeudi
j_5 octobre prochain, dès 2 henres précise» de l'après-
gtanidi, les immeubles provenant de la succession maternelle et se
composant :
' A. de l'Hôtel de l'Ours
(établissement des mieux achalandés de la contrée et de vieille répu-
tation , admirablement et idylli queoient situé à l'embouchure de la
Broyé , à proximité immédiate dus débarcadères de la navigation à
(•vapeur Morat-Neuchàtel et de la gare du Sugiez du F. M. A., station
(d'étrangers renommée, comprenant vaste bâtiment bien entretenu avec,
iBallcs a boire , logement de 12 pièces, grange, écurie, étables à porcs.*jtour, pressoir, boucherie, buanderie, terrasse, 2 caves, remise, placer
aeux de quilles, jardin , parc ombragé, vigne, prés ot champs attenants^
Se tout d une contenance d'une pose 58 perches.

' B. de la forge
<nvoisi liante, avantageusement placée et ayant clientèle assurée, foït-''
amant lo bâtiment n° f _ 0 de Sugiez avec place de 10 perches 60 pieds'.

C. de la maison n° 60
î_ G trouvant vis-à-vis de l'hôtel , contenant le bureau des postes de-
_ 6ugie_ , avec jardin attenant de 32 perahes 10 pieds.

D. des parcelles de terre ci-après
(<^rt. 6352 c. Derrière Binnaz, pâturage de 996 perches.
: » 2888. A Chaumont, pré de 64 »
I » 4401. Champ Perottet , champ de 53 » 80 pieds.
; » 1558 b. En Palin, vigne de 89 » 50 »
. » 4050 ad (Haut Vullyj. La Fin d'Erpin, champ do 206 perches.
' Conditions favorables, qui seront lues avant les mises et qui sont;
^déposées 

en l'Etude du 
notaire soussigné. -

! Par ordre :
IÏI3.03 F Const. _>EBBO\, notaire, Morat.

._ A VENDRE 
CLÉMENTINE DES ALPES (Chartreuse suisse)

F R I B O U R G  "
Buvez après chaque repas un verre de Clémentine

:1 "exquise Chartreuse suisse, liqueur extra fine , tonique et digestive.
En vente dans les bons magasins, hôtels et calés

Concessionnaire exclusif pour la vente eu Suisse : _L V. Chollet,
Vevey. H 21 ,813 h

f  J t\W Pour Mascarades
j SATINETTES - TARLATAN ES' , / / CALICOTS DEPUIS 35 CENT.

\ ( ij  SATIN SOIE 1.4-5

\ 1BL/& VELOURS à très bas prix

I ^ jS»* LOUPS depuis 30 à 98 et.

à syfiP Tmîettes ¦Mails ¦ûmMes ¦te*
f̂SIIIIM TOURNIQUETS - TOQUES

A4 _fEWP? wE_?S____-__,'- ==-» ei nne Qnantiïé d'articles nouveaux et
M_ ĵ ^ _̂T̂ '̂'j ^\%r ^̂ ^ -^~ '̂  "** '** ^on marcné pour mascarades.
' > _ r^̂ Ŝ??? __>ir-^* COLLERETTES

¦̂ —————_H——¦————CJ—_M——______¦___¦___W______________________I__¦__»______»__¦__¦_———————¦ —___¦-_¦

Jâllkurs pour James ct messieurs - 015 Cnglanl
NEUCHA TEL - 9, Faubourg deWf Ôp ttal, 9 >¦ HE UCHA TEL

Reçu un grand choix g/f L *m DIlIC H'ûCOOUQnû
DE W iifl riuo u coodjayo

ff_ ai " f a às  _ _  § 9  C-atWmf àtn - __1____ \̂ -

Ul UOBl ISS d© V l bflll Û*m_W_ J_m^Q ' Cette opération ennuyeuse n'est plus

l_e^ _̂ _̂li !__P___> nécessaire, car avec le nouvel appareil

Rôles fe pTct batiste |lM| 
Ma
^eZtique

BLOUSES BATISTE I I  H |\|H sur le(lU61 s'aaapte le moulage du buste
/! \\WÈL K K Ê de chacun de nos clients, nous garan-

. _ a ir . c-  <=-+ -_ <-v_( S> if  I u\.__ m mm

Mouchoirs, cols et cravates ¦ Jî Lm\\| 
¦ BIENF

-
v_rT U R E:

— / i l  l_S__ . n_ =a COUPE
PRIX TRÈS AVANTA6B.X 

Ĵ| | 
I^̂^̂ ÎB 1 

irréprochables.

Toujours choix varié de toutes les nouyeautês anglaises, françaises, etc.
Se recommandent, HOFFMANN père et fils.

R _H_B __M__BEMH nHHRBSERI BS_9 _̂E3M_I m A v. .T_ / _ r_ - uno

B$$r r̂ Magasin Rod. Lttscher

JL Confitures

 ̂

de
Lenzbourg

Wm̂ toujours fraîches
^BH  ̂ EN SEAUX DE 5 KILOS

|

_3j_iture aux quatre fruits . . 4 fr. 75 le seau
6____t_re ani gBôsèilles rouges 5 fr. 25 »
_3_ôture anx pruneaux . . .  5 fr. 25 » .
Glonâture aux abricots . . . .  6 fr. 50 » .
Gonûture aux fraisés . . . .  7 fr. 75 »
Confiture aux framboises . . .  7 fr. 75 >

Citasse

Il lll
G. PÉTREMAND , chaussures

Moulins 15 - Neuchâtel

FUTAILLE
B vendre, do toute grandeur. Cave
Economique, rnello Ureton,
-feuchatcl.

MONT-D'ÔR
des CS-arbonnières

Fromage de Tilsit
£tmbonrg 1a

au détail

IMlSff PMSI
Hôpital -1Q wm ii

à vendre. S'adresser au jardinier
de Treytel près Bevaix.

A vendre

belle macalatnre
Saars 2 , 2ra ".
: A vendre avec rabais le

Grand dictionnaire Larousse
illustré , dernière édition. S'adresser
à Louis Blaser , cafetier , Saint-
Biaise.

BEURRE
J'offre très bon beurre de cui-

sine à _. fr. 60 le kilo.
Se recommande,

H. SCHWARZ, fromager
Lignières.

SALAMI
nouveau vrai Milanais

In magasin de ComestlblM
SEINET FILS

"- Rue de* Epancheurs, S

AVIS
aux

Entrepreneurs
Pour les grands travaux qui vont

commencer entre Neuchâtel et La
Coudre, à vendre un grand rocher
pour carrières, pas de découverte,
route au pied. S'adresser _ Louis
Lavançhy, à La C(vu4.e.

SPÉCIALITÉ
DE

BLOU§E§
JU_PO_¥S
f OR*JET*

au
MAGASIN

SâYÉ-Petitpiefre

Lœgre
d'éavlron 11 ,000 litres, en parfait
état, aviné en blanc, à vendre,
pour:'le prix , de 800 francs. De-
mander l'adresse du n° 168 au bu-
reau! de 'a l̂ 611'!!8 d'Avis. 

ip Rod. Liil
Hau_oiirg de l'Hôpital 19

•J_À EXCELLENT . . ^
Beurre de table

Beurre de Lignières
Beurre de Dombresson

L Horaire^épertoire
DE LA

FEUILLE D'AVIS de NEUCHATEL

„Le Rapide "
est eu vente, au prix do 20 cen-
times, dans les dépôts suivants :

A _fEU-H_/B____ :
Au bureau de la Feuille d'Avis.
Kiosque de l'Hôtel-de-Ville.
Bibliothèque de la Gare.
Librairie de M"» SANDOZ-MOLLET.
Papeterie BICKEL-HENR10D.
Librairie-papeterie A.-G. BERTHOUD.
Librairie-papeterie BISSAT.
M. STROBEL , coiffeur, rue Pourtalés.

Aux bnreanx de poste
«nivan tw :

Arense.
Bôle.
Bevaix.
Boveresse.
Brot-dessous.
Bayards.
Cortaillod.
Coxrvet.
Chez-le-Bart.
Cernier.
Co__ven_ -ga_e.
Fontaines.
Fleurier.
Geneveys-sur-Coffrane.
Noiraigue.
Fâquier.
Landeron. i.V
Ro_—i__ort.
Saint-Sulpice.
Savagnier.
Serrières.
Les Verrières.

A Travers :
Chez M. Blanc.

item Mnstriel _i
à benzine

de 4 ii 6 HP, à vendre. S'adresser
_ M.Weid-_ann, Prome_a_e notre 6.

macMne _ condre de conloiier
usagée mais en très bon état. —
Demander l'adresse du n° 155 au
bureau de la Feuille d'Avis.

* ____ M9s\ _^̂ B_  ̂¦_¦ ____H_i ttttÊ9t*t

f ra i s, dépecés et vidés ""*"•
in magasin ae Comestibles

SEINET FILS
x Ru dat Epancheurs, •

.Téléphone 11

l

Grands Magasins

: AU LOUVRE
Rne du Seyon - X. KELLER-GYGER - Neuchâtel

Q*©. 

VOIR LES ÉTALAGES

X NOUVEAU grand arrivage de aj ota CONFEGTIOWS
pour Dames et Fillettes

Costumes en tous genres, dernières nouveautés
_3fiT lottle. exclusifs dont la série u sera pas renouvelée "•Œ

MANTEAUX en tons genres, dernières nouveautés.
JAQUETTES et PALETOTS, dernières nouveautés. |
MANTES, COLLETS et COLLETS-RUCHES, dernières I

nouveautés. |
JUPES-ROBES, noir et couleur, depuis 3.90 au plus cher. 1
JUPES-TROTTEUR, choix sans précédent I
BLOUSES, choix énorme dans tous les genres, dernière |

création, depuis 2.75 à 65 ir. |
JUPONS, JERSEYS, CORSETS, CALEÇONS réforme, §

TABLIERS réforme, TABLIERS Ki-mo-no. |
Le pins grand choix superbes LAINAGES. i
HAUTES-NOUVEAUTÉ en noir et couleur. i
Grande baisse sur tous les articles en C0T0NNE. !

HT £«s retouches nécessaires se font dans la maison "VOS I
On se charge de taire Jupes, Blouses et 

^Costumes sur mesure, coupe soignée Ê

E MPI • ï KÉr-Cp • SEDCHATEL I
VOIR LES ÉTALAGES I

l----_WM_ri_____1T_*rtr____*rral LUI! IL Bil1 flt_ygaBMM« ^̂̂ WF Ĵ

_-lB-__i_l __ l ^^A _ H Vm fi___i ¦ ff *î -_ _i---Or'-r__l ̂  "̂ » a_^^^____Wr_f|B

ponr les Casques
LE MAQASIIT DEMAGISTUI

rue du Seyon et Grand'rue
met en vente quantité d'articles de carnaval :

Masques de toutes sortes, nez, mirlitons^musiques, habits de clowns, soie et sati-
nette de toutes nuances, collerettes, loups,
grelots, médailles, colliers, étoiles, etc., etc.

L'ou peut aussi s'adresser sous l'Hôtel du Lac pour les loups,
habits de clowns neufs et collerettes. Prix très modérés. 

Bonne occasion
pour entrepreneurs

A vendre un escalier, marches
chêne, contremarches et limons
sapin, de 90 cm. de large, hauteur
totale 2 m. 50, en excellent état et
à de bonnes conditions. S'adresser
à la fabrique de caisses à Serrières.

Une cinquantaine de

gros clênes
de prés, sont à vendre. Pour les
visiter et traiter, s'adresser à Eu-
gène Javet, à la Praye près Li-

..gnières. 

T̂ourne
On offre à vendre de la bonne

'tourbe , à 21 fr. les 3 m3. S'adresser
à M. Ali Perrenoud, au Joratel,
Brot-Dessus.

A VENDRE
Futaille diverse, soit : pipes et»

autres fûts. Toujours acheteur de
futaille, tartre, chiffons, vieux pa-
pier, ferraille et vieux métaux.

On se rend à domicile.

A. GODÏÏE - EclnsB 80 - NEUCHATEL

FROMAGE
La laiterie de Ghampion offre à

vendre du fromage gras, très avan«
tageux, depuis l tr. 20 le kilo, c.o.

A vendre,qu b échanger, contre
du bétail, 'ûné"̂ 1''"""" '̂ :..-¦¦-'¦-to  JOB-T '
de 8 ans, brune, s'attelant partout.
Demander l'adresse du n° 137 au
bureau de la Feuille d'Avis, de
Neuchâtel. ¦ . ; . ;



Belle "chambre meublée, au so-
teil , -bâtiment neuf , chezM.-artschy,
_vol e jjj>, maifiou du «entre.

Â louer Iloehettes U
rez-de-chaussée, à droite, une jolie
chambre meublée. Chauffage c_m-
tral . 16 fr. par mois- 

Belle chambre meublée eu soleil.
Balance 2, 1" étage à droite.

Jolie chambre au soleil et pen-
sion soignée dans famille fran-
çaise. Chauffage central. Electri-
cité. Piano a disposition. Prix
modéré. Bellevaux 5a.

LOCAL DIVERS-T

LOCAL
A louer , pour le 24 octobre, en

ville , un local à l'usage de maga-
sin ou entrepôt. S'adresser Etude
Guyot & Dubied , Môle 10. 

Local
A louer, pour le 24 octobre, en

ville , un local à l'usage d'atelier.
Etudo Guyot & Dubied , Môle 10.

A louer
pour bureaux

trois belles pièces, au centre de la
ville. — S'adresser à G.-E. Bovet,
rue du Musée 4. c.o.
__________________________H______________i

DEMANDÉ A LOUER
Petite famille demande à louer

pour le

24 juin 1909
un logement de 4-5 chambres. Eau ,
gaz et électricité ; jardin si possi-
ble; le fiant de la ville se-
rait préféré. — Demander l'a-
dresse du n° 1G4 au bureau de la
Feuille d'Avis. co.

On demande à louer aux envi-
rons du monument de la Républi-
que ou bas de la ville , un

local
à l'usage d'atelier et magasin, fond
d'environ 40 m2 de surface, époque
à convenir. Demander l'adresse du
n° 165 au bureau de la Feuille
d'Avis.

Ou demande à louer tout
de suite , à Neuchâtel , pour deux
mois, un

APPARTEMENT
de 4 chambres et cuisine. Prière
d'adresser les offres avec prix aux
initiales H. M. 145 poste res-
tante, Peseux. H 5840 N

OFFRES
JECWJB _ I_L_

de 10 ans désire place, de préfé-
rence à Neuchâtel ou environs, où
elle aurait l'occasion d'apprendre
le français. S'adresser à M"" Elise
Wegmuller, Erlach.

CUISINIERS
de confiance , cherche place. —
Côte 18. 

^Une jeune Allemande
19 ans, de bonne famille, bonne
éducation , sachant coudre et con-
naissant la musi que , N 1706 L

cherche place
dans famille distinguée auprès des
enfants et comme aide. Offres à
Ksenipf, BrOhl 80, _.ef p_ig.

Jeune fil le
désirant apprendre le français,
cherche placé de femme de cham-
bre ou pour aider dans tous les
travaux du ménage. — S'adresser
l'après-midi , Beaux-Arts 7, rez-de-
chaussée.

Borne fille cherclie place
dans une grande famille pour s'oc-
cuper de la cuisine ou jwur tout
faire dans «un ménage. Entrée fin
octobre ou 1er novembre. Deman-
der l'adresse du n° 156 au bureau
de la Feuille d'Avis.

AVIS
«•» ¦

Toute demande d'adresse d 'une
mnnonce doit itr* accompagne * d 'un
Vmbre-posU peu r la ripants: sinon
nllt-ci tira expédiée non affranchi*.

JtUJH iNKTi\xnon
i d, I»

Feuille d'Avis dt Ncuchltcl
*̂ M_^p_M_B_B______ -M_a_w_»gw___w_B--M-»i»amm

LOGEMENTS
A louer, ponr époque ù

convenir, quai des Alpes,
nn appartement soigne
de T pièces et dépendan-
ce- ; confort moderne et
très belle situation au
midi. Etude des notaires
Gnyot _fc Pnbied. 

Pour tout do suite ou époque à
convenir , logement de 4 chambres.
Réduction de prix jusqu'à Saint-
Jean. — Villamont 29, 1er -tage à
droite. S'y adresser. c

^
o.

PESEUX
A louer immédiatement ou

pour époque _ convenir, un appar-
tement do trois pièces et dépen-
dances, remis _ neuf. Buanderie ,
eau, gaz, électricité, chauffage cen-
tral. Belle situation. — S'adresser
.Etude A. Vuithier, notaire,
a Pcscnx. 

Pour cause imprévue, a
louer aux Fahys : logement de
3 chambres , cuisine, dépendances
et jardin ; vue étendue , voisinage
de la forêt. Entrée l«r octobre ou
eelon convenance. S'adresser Etude
G. Ettor , notaire, rue Purry 8.

raubourg ai , en race au fa-
Jais Rougemont, beau rez-de-
chaussée de 6 pièces _ remettre
pour le 24 juin 1909. Chauffage
central et belles dépendances.
Conviendrait h un méde-
cin, dentiste, notaire, avo-
cat on à une administra-
tion. — S'adresser au gérant A.
Hillebrand , Côte 33. c.o.

Pp^MtY - A l0H 
*
r ponr

x C9CIU-, époque a conve-
Îiir, à proximité du tram,
oj rement- neufs de 3, _

ct 5 pièces avec Jardins
et dépendances. Eau, gaz,
électricité, chauffages
économiques. Belle situa-
tion. — S'adresser à MM.
G. diable et E. Bovet,
architectes, 4, rne dn Mu-
sée, Neuchâtel. co

Geneveys-sur-Coffrane
A louer pour le 30 avril 1908,

beau logement de 4 pièces, eau,
électricité. — S'adresser A. Bé-
guelin-Stauffer , Le Locle.

A louer tout de suite ou pour
époque à convenir , _ Bel-Air, Mail
18, villa Haute-vue, le 2me étage de
6 chambrés , chambre de bains,
chambre de bonne, terrasse, balcon
et belles dépendances. Chauffage
central , gaz, électricité. S'adr. à M.
J. Decker , au rez-de-chaussée, c.o.

Pour cause imprévus
_ loiier , pour le 24 décembre ou
plus tôt , un bel appartement de
4 chambres et dépendances. Balcon
et vue étendue. S'adresser Villa-
mont 29, 2"" étage, à droite.

A louer pour tout de suite loge-
ment "de 4 chambres, rue Saint-
Maurice 1, 1", et s'adresser à la
Pâtisserie Hemmeler.

4 UOUEÈ . 1
pour î.O-1, au 3»* étage du bâtà-
ment de la Balance, 24, rue du
Coq-d'lnde, uu apportement de A
pièce-, cuisine, bains et dépen-
dance^ . — S'adresser au bureau
Prince & Béguin, architectes, rue
du Bassin 14. c o.

A. remettre
immédiatement ou époque à con-
venir , un logement de 4 chambres ,
Seyon 30, au 2"". — S'adresser à
M. Jacot, Fahys 61». c.o.

. ______»__________¦_——_¦——_—a———_a¦

CHAMBRES
Portais du Soc 4 , chambre meu-

blée à louer. 
Seyon 11, 2rao, chambre à louer

tout do suite. 
Chambre et pension. S'adresser

Oriette-Evolo 9, l*r. 
Jolie chambre meublée. Ecluse ,

n« 32, 4"'°. co.
Chambre meublée à louer. S'a-

dresser Seyon 12, à la pâtisserie.
~ A J-OUER
dès le 15 octobre, jolie chambre
meublée avec entrée indépendante,
place Purry. Demander l'adresse
du n° 167 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

Jolie chambre meublée pour mon-
sieur. Balance 2, 3m«, à gauche.

A louer jolie chambre meublée,
au soleil. Bassin 6, 3m*. 

Place pour coucheur tranquille.
S'adresser faubourg de l'Hôpital 42 ,
au _ « .. 

Belle chambre meublée avec bal-
con ; pension si on le désire.
Beaux-Arts 19, l°r. c.o.

A louer une chambre. S'adresser
rue de la Treille 9, g*". 

Chambre meublée à louer, chauf-
fable. Prix : 10 fr. Fahys 39, 3°".

Chambre à 2 lits avec balcon , et
chambre indépendante avec bonne
pension. Beaux-Arts 3, 3m*. c.o.

Belle chambre meublée Concert 4 ,
1er étage a droite , sur l'entresol, «.o.

Chambres meublées, dont une
avec balcon. Coulon 4, i" étage. ..o. ;

Jolie chambre meublée à louer, ,
rue Louis Favre 22, au 2m°. 

Belle chambre meublée, avec ou
sans pension, à louer , quai du
Mont-Blanc 4, 2n"!, à droite. c.o.

Jolie chambre meublée, indépen- -
dante, pour monsieur , rue Louis
Favre n» 20, rez-de-chaussée.

A louer tout de suite une cham-
bre meublée k ouvrier tranquille.
Seyon 32, 2°«. '

Deux belles chambres au soleil
dont une avec balcon. — Beaux- ;
Arts 17, 1er. co.

Jolie chambre meublée, avec ou
sans piano. Beaux-Arts 15, 3"", à
droite. c.o.'

Jolie chambre meublée pour
monsieur rangé. Flandres ô, 2m°.

Jolie chambre meublée pour em-
ployé de bureau ou étudiant. St-
Honoré 10. c.o.

A louer une belle chambre non
meublée à une personne tranquille.
Rué Pourtalés 10, 3me étage, c.o.

Chambre indépendante k louer.
1« Mars 22, 2mc étage. c.o.

Belle chambre meublée pour
monsieur. Sablons 13, 1" étage,#
droite. Mmc Perrenoud. . c.o.

Belle chambre meublée à deux
fenêtres, pour un monsieur rangé.
Faubourg de l'Hôpital 62. c.o.

Jolie chambre meublée, indépen-
dante, pour monsieur rangé. Croix,
du Marché 3, %*">.

| N achetez aucune Soie I
2 sans demander auparavant les échantillons de nos limites nou- B
H veautés garanties solides. Spécialité : Mcssaline, Crêpe de B
Il chine, Taffetas chiffon, velours, etc., pour toilettes de B
g mariage, de bal, de soirée et de villa , ainsi que pour blouses , B
H doublures, etc., en noir , blanc et couleur , de t fr. 10 •_ 17 fr. 50 B
H lc mètre. Blouses et Bobes en batiste et soie brodée. B
S Nous vendons directement aux particuliers et envoyons L'
H à domicile , franco de port les étoffes choisies. flj
I SCHWEIZER et C°, Lucerne K70|
| EXPORTATION DE SOIERIES |

Une importante maison de détail en Tissus, Con-
fections et Articles de Trousseaux , très avantageusement
connue , demande pour fin décembre a. c. un

COMMIS-VOYAGEUR
sérieux ct connaissant a, fond cette branche do commerce. Adresser
loe offres, accompagnées de certificats et de bonnes références, sous
V. 3466 J. fe Baasenstein & Vogler, gaint-Imler. 

PLACES
•M m ' . 4 1 . :

M»" Cari Russ, Evole 43, cher-
che une

femme ae chambre
bien au courant du service et mu-
nie d'excellents certificats. Age 25
à 35 ans. Se présenter le matin de
10 à 11 h. ou lo soir après 7 h.

M m° Robert de Ghambrier de-
mande uno

cuisinière capable
et de bonne santé. S'adresser, avec
certificats et références, tous les
matins entre M heures et midi ,
Evole 5, 2™° étage.

On demande à l'hôtel du Cheval-
Blanc, à Saint-Biaise, une

fille de cuisine
Bons gages ; place à l'année. S'a-
dresser directement. ¦

ON DEMANDE
une domestique sachant cuire et
connaissant tous les travaux d'un
ménage soigné. S'adresser Beaux-
Arts 26, 2m°. 

On demande jpour les travaux du
ménage, une jeune fille , propre et
active. S'adresser Hôpital 2, ma-
gasin de chaussures. c.o.

On cherche

Une jeune fille
pour aider au ménage. S'adr. M1»»
Hiunen-Moser, ïypographia Biblio-
i_ rai. hi.ca, Hofstrasse 49, Zurich V.

Monsieur seul cherche

cuisinière-ménagère
Adresser offres , références, exi-
gences, case postale 5792.

Le Home (Secours) Coq d'Inde 5,
demande une

femme de chambre
de confiance , munie de bons certi-
ficats . Entrée tout de suite. S'adr.
chez M"0 Gretillat, faubourg du
Château 7, entre 1 et _ heures.
g______________g_____B__»B__i

EMPLOIS DIVERS
Un bon ouvrier

relieur-cartonnier
est demandé pour 1 ou 2 mois
pour divers travaux.

S'adresser par écrit en indiquant
les prétentions , sous chiffre C. N. 166
au bureau de la Feuille d'Avis.

Monsieur t:
présentant bien , est cherché pour
ie placement à Neuchâtel et rayon
d'un important ouvrage de li-
brairie.

Prière d'adresser offres immé-
diates à la maison d'édition Atar,
à Genève. H 21776 ,X

Un jeune homme ayant le di-
plôme de l'Ecole de commerce ,
Cherche place comme

VOLONTAIRE
dans bureau de commerce pour fie
perfectionner dans la correspon-
dance française. S'adresser sous
lettre O. G. poste restante, Neu-
châtel. '

JEUNE HOMME
ayan t terminé un apprentissage de
3 ans et possédant de bonnes cou-
naissances de la comptabilité et de
la correspondance , cherche place
convenable pour apprendre la lan-
gue française.

Offres sous chiffre Me. 5547 Z à
Haasenstein & Vogler, Zurich.

lia société des ouvriers coureurs
demande enpore

quelques dames
pour le cours du soir. Adresse :
Fritz Bauer, p. a. M. Keller, Hôtel
du Lac.

Mercerie - bonneterie à Berne,
cherche

volontaire intelligente
pour aider au magasin et au mé-
nage. Adresse : Mm0 KOlin-Stolz ,
Herzogst rasse 19, Berne.

Homme de confiance disposant ,
les matins et le soir; de quelques
heures,

cherche emploi
entretien de chauffage central ,
nettoyage de bureaux ou autre.
Demander l'adresse du n° . _60 au
bureau de la Feuille d'Avis.

Gérant
Bon horloger, disposant de quel-

ques mille francs , cherche place.
A défaut s'associerait. — Ecrire à
S. K. 158 au bureau de la Feuille
d'Avis.

On désire placer un jeune homme
sortant d'apprentissage, comme

assujetti tapissier
S'adresser à R. Meyer, boulanger ,
Cernier.

Un industriel de la ville (cons-
tructeur-mécanicien) demande

emploie intéressé
avec apport de 10,000 fr. S'adres-
ser à 1 avocat Jules Barrelet, à
Neuchâtel.

Employé
Une personne sérieuse et active,

routinée dans les affaires , cherche
tout de suite un emploi comme
voyageur , comptable, caissier, etc.,
dans n'importe quel genre de com-
merce. Suivant convenance, peut
s'intéresser après essai et même
reprendre la suite. Références à
disposition. S'adresser sous chiffres
R. O. 1871 , poste restante.

Une personne
de toute moralité , demande des
journées de lessive et nettoyages.
Adresse : L. Dufour , 15, rue des
Moulins , maison Pétremand.

Demoiselle
au courant de la comptabilité ,
cherche place dans un bureau do
la ville, pour tout de suite. Deman-
der l'adresse du n° 154 au bureau
de la Feuille d'Avis.

APPRENTISSAfiËT
Une maison de blanc demande un

JEUfŒ HOMME
recommandé, habitant la ville,
comme apprenti , rétribution tout
de suite. Ecrire B. S. N., poste
restante , Neuchâtel.
________________________________________

A VENDRE
POMMES

de dessert et de conserve ¦

fruit argovien de lr0 qualité , expé-
dié eu corbeilles ou en caisses
d'environ 40 kg. à 18 cent, le kg.
pris au magasin , contre rembourse-
ment, Alb. l'iohr, M ilgeiiv. il (Argo-
vie). — En prenant de grandes
quantités , réduction de prix. — On
cherche des revendeurs. O 935 N

Moteur à benzine
usagé en bon état, à vendre, 4 HP
de force , avec réservoir à eau. —
S'adresser à Fritz Sigrist, Gene-
veys-sur-Coffrane.

UNION COMMERCIALE
SOCIÉTÉ SUISSE DES COMMERÇANTS

m 
COURS DU SOIR - Hiver 1908-1909

lié union des participants anx cours :
SALLE N" 23 (halle de gymnastique) DE L'ÉCOLE DE COMMERCE, à 8 houre»

Q&W~ INSCRIPTIONS ET PREMIÈRE LEÇON "Vd
_-U_VDI 5 OCTOBRE : Tenue des livres, Dactylographie, Economie politique, Sténographiât,allemande.
MERCREDI 7 » Français, Allemand , Sténographie française.
JEUDI 8 » Anglais , Italien , Législation , Français aux français.
VENDREDI 9 » Arithmétique, Calli graphie , Géographie.

COMMISSION DES ETUDES j
P.-S. — La finance d'inscription de 5 fr. sera perçue à la première leçon.

Librairie-Papeterie

Carnes t̂tinger
St-Honoré 9 , Neuchâtel , PI. Numa Droz

MAISON SPÉCIALE
pour articles et fournitures de

PEINTURE
Pyrogravure - Sculpture

Art du cuir - Métalloplastic
Imitation marqueterie

ct mosaïque

SOCIÉTÉ de P0M0L0GIE
da VAL-DE-RUZ

Pépinière à Cernier
à 840 m. d'altitude

Création de Parcs et
Jardins-Plantations

Arbres fruitiers
de premier choix , donnant toute
garantie de prospérité , en raison
du climat dans lequel ils ont été
élevés. ¦* -"*= _> 1$.

Les commandes devant être ser-
vies dans l'ordre de leur arrivée,
on est prié de ne pas tarder., pour,
retenir les sujets à planter. Le ca-
logue est expédié gratuitement.
Fleurs - Fruits - Légumes

Bouquets - Couronnes

DEM A ACHETER
On demande à acheter

50 à 60 gerles
de vendange. S'adresser à Charles
Moulin , voiturier , Boudry.

On demande ï acheter
quelques grandes malles et paniers,
de voyage, on parfait état. Offres :
Case postale 6647 , Neuchâtel.

On demande à acheter , pour four-
rager sur place , un

tas de f oin
de 30 à 50 toises. Adresser offres
écrites jusqu 'au 10 courant, sous
A. B. 162 au bureau de la Feuille
d'Avis.
___________aa_______a____________________l

AVIS DIVERS
IT Félix Béguin

Ancien prof esseur de p iano
à Paris et à l 'Ecole des Roches

(Mme. ses leçons le 20 ortobre
Faubourg de l'Hôpital , 3_

FÊTES DES VENDANGES
STeuchâ-el 1QQ8

COSTUMES
0 en tous genres pour cortège et bal masqua

i j^ pour paires ou
groupes

k <V EXPOSITIO-f
\ \j l||jL/ au foyer du théâtre de la villa
jlSli  ̂ OUVERTURE 

LE 
7 OCTOBRE

^Bfj» _ *j ?_ M Dernières noii.eaj it. .. ponr dames el messieops
'/L|JLyv''̂ Wt' Bébés, Incroyables,

wTflf Costumes militaires de diverses
lÊm époques. — Pierrots, Clowns,
Jl_\ _ Dominos, Arlequins, etc.

Grand choix de COSTUMlSsliATIONAUX
suisses et étrangers

et de magnifiques Costumes de fantaisie en tous genres

prix De location très réduit et Défiant toute concurrence
VENTE DE MASQUES EN TRICOT ET AUTRES — SALON D'ESSAYAGE

JL-Louis MISER, Bâle
FOURNISSEUR OFFICIEL des costumes pour le cortège

Exposition au foyer du théâtre de la vill-
-_T--_^_¦¦M_¦_̂^^__^r-^^ -rl¦llh^ ll^ i U^--^-^^^̂ "¦̂ _-_ _̂M_--1— ~̂̂ ——^—

Rentrée des Classes
La rentrée des classes enfantines, primaires, secon»

dàires de filles et de -garçons, latines et profaasionnellea
de j eunes filles, a été fixée au lundi 12 octobre,
à 8 heures du matin (à 9 h. pour les classes frœbeliennes),

-TeuchâM; le 3 octobre 1908.
Bureau de la commission Molaire^

Service régulier hebdomadaire entre Rotterdam, Boulogne-sur *
Mer , New-York.

Magnif iques vapeurs _ deux hélices, splendidement aménagea
pour le conf ort et la sûreté des passagers.

Agence générale : A. Natal, Le Coultre I Cie, Genève
Pour prix de passage et renseignements, s'adresser à l'agent d$

la Compagnie :
P. RITTER, Peseux (Neuchâtel)

9 BBLLETO.. DE Li FEUILLE .AVIS BS NB_<M_ _
¦ —

PAR

R. D O M B R E

Tout de suite elle plut ; seulement Mau-
viette, stupéfaite , traduisit tout haut la pen-
sée commune :

— Mais CG h 'est pas une petite fille, comme
on nous l'avait dit!

L'oncle Octave s'avança alors, un peu em-
barrassé, mais souriant :

— Eh bien , oui , ré plj qua-t-i l , figurez-vous
que ce u:avc notaire de Saint-Pierre nous
avait tous trompés sans le vouloir: ce n 'est
pas une petite fille que j'ai trouvée là-bas,
mais une grande et belle j eune fille.

— Le fait est qu 'eUe est charmante, mur-
mura Mme d'Argennières qui lui tendit les
deux mains.

— C'est ma mère , dit doucement l'oncle
Octave en poussant sa pj p ille veis la vieille
daine.

Mayolte mit bien ses deux petites mains
dans celles de Mme d'Argennières, mais elle
présenta aussi son front avec une grâce gen-
tille qui romp it aussitôt la glace. La grand' -
mère l'embrassa maternellement , même avec
tendresse et le cœur de l'orpheline se dil ata
sous celle caresse.

Mme des Arrniès et Mme Margalle l'em-
brassèrent également avec cordialité.

— A nous, ù présent! s'écrièrent plusieurs
voix fraîches qui firent se retourner la voya-
geuse.

Elle vit de sonnants -visages, des bras ten-
dus, des lèvres roses prêtes au haiser, et elle
offrit sa j oue en fleur aux cmhi_ssements des
j eunes filles.

— Oh! qne je suis coulentel s'écria-t-elle;
Reproduction autorisée pour les jour nauxayant un

traité avec la Société des tiens de Lettre».

j e ne pensais pas être si bien accueillie et je
vois que vous êtes tous très bons.

Mme des Armiès se mit à rire.
— Vous nous croyez donc des ogresses, ma

mignonne? l'oncle Octave vous avait donc
fait de nous un vilain portrait *?... Allons,
comme le dîner va sonner dans un instant,
nons renvoyons ce petit monde faire un bout
de toilette , et Charlotte et Simone vont vous
conduire à voire chambre.

— Oui , oui , venez, il faut bien que vous
connaissiez la maison ! s'écrièrent celles-ci en
s'emparant chacune d'un bras de Mayotte.

— Oh ! la visite de la maison sera pour de-
main , vous retarderiez trop le dîner, dit Mme
Margalle; que Mayotte se débarrasse seule-
ment de la poussière du voyage et vous re-
descendrez ensuite.

Comme elles traversaient le vestibule , elles
virent une masse noire et éplorée s'approcher
du j eune g*r__pe.

— Petite maîtresse ! petite maîtresse ! mur-
mura Maïana , je sais encore là.

— C'est vrai 1 Maïana ! s'écria Mayotte, où
va-t-on la mettre?

— Nous avons pensé, dit alors Charlotte,
que la pauvre femme serait trop dépaysée les
premiers j ours parmi les domestiques. Afin
de l'accoutumer k sa nouvelle vie et tant que
nous scions à la Tremblade , elle couchera
dans le cabinet attenant ù voire chambre,
Mayotte ; cela vous va-t-il ?

Mayotte j eta un baiser rap ide et ému sur la
joue de sa cousine.

— Oh! que vous clés bonue d'avoir song é à
cela , Mademoiselle!

Charlotte rit de toules ses dents éblouis-
santes.

— Oh! «Mademoiselle ? voilà des cérémo-
nies entre cousines! Appelez-moi : Charlotte ;
et voici notre Simone; quant aux autres , vous
apprendrez peu à peu à ne pas les confondre -

— Venez , Maïana , nous allons vous inslal-
ler,aj onla Mile des Armiès en s'adressant à la
négresse avec un souri.. bienveillant.

Maïana obéit et l'on monta au premier

étage, où se trouvaient tous les appartements
féminins. Au bout d'un long corridor où s'ou-
vraient toutes les portes des jeunes des Ar»
raies ct Margalle, éfaient: la chambre de
Mayotte, une petite salle d'étude , un cabinet
de toilette et un autre de débarras où couche-
rait Maïana pendant les premières semaines,
ainsi que l'avait annoncé Charlotte.

Tont ceci avait été chauffé à outrance , tant
les gentill es cousines y avaient mis de zèle,
croyant qu 'une voyageuse qui arrive des An-
tilles ne peut respirer qu 'une atmosphère de
vingt-huit degrés. Heureusement pour les
pou mous de Mayolte, Mme Margalle intervint
à temps et fit éteindre le feu de la cheminée ,'
trouvant que la chaleur du calorifère , soit
vingt degrés, était suffisante.

La chambrette était gentiment meublée,
très fraîche à l'o_ il avec sa tenture et ses ri-
deaux roses, et avec les fleurs d'hiver dont
les j eunes filles avaient dépouillé la serre au
grand désespoir du jardinier , afin d'orner les
vases de cristal et les cornets de porcelaine.

— Ça lui rappellera un peu son ile de rieurs,
disait Simone.

Et en vérité, leur peine n 'était pas perdue,
aux chères mignonnes , car Mayotte se mon-
tia ravie et admira tout avec une satisfaction
évidente.

— C'est trop bea u, oui , beaucoup trop beau
pour moi , m urmurait-elle ; j e n 'étais pas si
bien logée à Saint-Pierre ; si vous aviez vu
ma chambre !... une vraie cellule ! jo ne pen-
sais pas à l'orner , à l'arranger. Et puis, je
suis très désordonnée , vous venez ça; voilà
pourquoi j e trouve que vous m'avez trop
K-tée... Je suis une petite sauvage.se, moi.

— Une bien j olie sauvagesse. touj ours, fit
Simone en l'embrassant; si elles sont toules
comme cela flans votre pays, je leur fais mon
compliment.

Quand Mayollc eut fini sa toilette et con-
solé un peu Maïana eu lui affirmant que mal-
gré la neige ct le ciel sombre on ne serait pas
malheureux à la Tremblade , il fallut descen-

dre au salon au second coup de cloche annon-
çant le dîner.

Les trois dames donnaient leur apprécia-
tion sur Mlle de Saint-Louval à l'officier de
marine qui venait de les rej oindre.

— Tu nous as fait une vraie surprise, Oc-
tave.lui disait sa mère, car.outre que Mayotte
n 'est plus une petite fille, elle parait char-
mante.

M. d'Argennières, qui pensait à la scène du
perroquet sur le bateau, répondit en tordant
sa moustache brune aux pointes blondissantes :

— Charmante , oui , quand on ne la contra-
rie pas trop ; et puis , il faudra lui apprendre
un tas de choses, car elle est plus ignorante
qu'une carpe , cette petite, son institutrice
aura à faire avec elle.

—'C'est vra i , il va falloir penser à lui en
trouver une, dit Mme d'Argennières; seule-
ment , ici ce sera difficile.

— Laissons-lui un mois ou deux de vacances
pour s'accoutumer à nous,et dès notre rentrée
à Paris...

— Ah ! mais non , ma sœur, s'écria l'officier,
ce serait un système déplorable : d'abord.l'en-
fant s'accoutumerait au «far nienle» ,el certes ,
s'il est une saison propice à l'étude , c'est
l'hiver à 1A campagne ; que ferait-elle de ses
j ournées, la malheureuse? Ensuite, je suis
d'avis qu 'ayant déj à seize ans et ne sachant
rien , elle n 'a pas de temps à perdre. En unmois
ou deux elle pourrait étudier bien des choses.

— Octave a raison , dit Mme Margalle, mais
alors il faudra nous-mème nous fa ire ses ins-
ti tut t ice s ; Antoinette ct moi , nous nous par-
tagerons la tâche et Charlotte nous aidera un
peu.

— J'ai une idée, mes sœurs : comme vous
avez assez du soin de vos propres enfants et
de la direction de la maison , je me charge de
Mayotte, sauf pour la couture et la musique ,
bien entendu.

— Au fait , c'est vrai , et avec deux heures
par j our pour commencer, ce sera assez. Mon
pauvre Octave,1e voilà une corvée sur le dos:
toi qui aimes à chasser en cette saison...

— L'un n 'empêche pas l'autre, chère ma-
man, et puisque j e m'accorde encore un mois
ou deux de congé parmi vous , il faut que
j'achète un peu cette joie.

Le dîner fut gai , comme d'habitude. Déci-
dément, l'arrivée de la jeune créole ne j etait
aucun froid , aucune gêne parmi ce petit
monde. Par exemple, Mayolte parla et man-
gea peu , car elle ressentait la fatigue du
voyage ; mais ses cousines mangeaient et cau-
saient pour elle ; quant aux cousins , à part
Milou qui restait encore au nid et un peu
gâté, ils étaient tous disséminés, qui à l'école
militaire , qui à Paris pour suivre les cours de
la faculté de médecine , qui au collège à «bû-
cher.' son «bachot» .

On expliqua tout cela à Mayolte.et la jeune
fille se trouva contente de n'avoir point à su-
bir tout de suite l'examen de cette avalanche
de cousins. Elle se coucha de bonne heure,
après que Mauviette , Paulette, Renée, Char-
lotie et Simone lui eurent expliqué qu 'elles
préparaient un arbre de Noël pour les enfants
pauvres du village.

Ce devait être très amusant et en même
temps charitable ; par malheur, grand'mère et
les deux mamans n 'avaient pas été aussi gé-
néreuses qu 'on l'espérait, et en réunissant
leur offrande et le fond de cinq petites bour-
ses, on n'avait pu acheter que « de l'utile » ,
c'est-à-dire des vêtements chauds et quelques
sucreries pour les pauvres bébés; or le village
avait une nombreuse population : «l'avenir de
la France» pullulait sur les bancs de l'école et
de l'église ; les j ouets étaient donc rares à
offrir et le sapin de Noël ne serait pas très
brillant.

— Mais, aj outa Patinette qui semblait déj à
être une petite femme pralique, si l'oncle Oc-
tave nous donne une pièce de vingt francs ,
nous n 'aurons qu 'à courir demain à Angers
pour acheter des j ouj oux et du sucre d'orge.

En se couchant , bien lasse, ce soir-là ,
Mayotte ee dit:

— Au fait, il me semble rne rappeler que
maître Braquinol me disait que je suis riche...

C'est vrai : il me remettait chaque premier du
mois deux ou trois cents francs qui passaient
vite aux mains des pauvres noirs... Ici il y a
des pauvres blancs, et si mes nouvelles tutri- l
ces et mes nouveaux tuteurs sont aussi gêné-'
reux que le notaire, j e sais bien ce que j e !
¦ferai.

Là-dessus, après une courte prière et un.:
baiser à Maïana , Mayott e s'endormit ; eDe"''
avait tout à fait oublié son ennemie Mme Sen-
nock, la misérable perruche et la grondorie.
de l'oncle Octave. ?

En bâillant à se décrocher la mâchoire, ce-*:
lui-ci murmurait , heureux de se retrouver.
« at home » après cette dernière absence»
« C'est cela : ma mère l'instruction religieuse,
Antoinette la coulure et la broderie, Frédéri-/
que le dessin et les langues, Chailotte la ma .
sique; moi la grammaire , l'histoire,la géograW
phie et le calcul ; si entre nous tous, nous ne4
fa isons pas quelque chose d'à peu près bienj
de cette petite paresseuse, ce ne sera pas do7
notre faute ». \

A l'oflice.on commentait différemmen t _ ar*i
rivée de la jeune créole :les femmes de cham-j
bre parlaient dédaigneusement de ses jupe»
trop courtes , de ses robes démodées, de sa.
toilette par trop simple. La cuisinière so plai-
gnait d'avoir à faire la cuisine pour cette -
«moricaude * qu 'avait amenée Mlle de Saint-'
Louval.

Mais Jean-Marie parla, lui ; 11 dépeignit :
«la j olie mouette brune » dans des termes en-*'
thousiastes, racontant combien les nègres la
chérissaient là-bas à la Martinique, comme*
elle y régnait en souveraine au milieu de se_ <'
j ardins en fleurs et de ses serviteurs soumis ^comment maitre Braquinol avait laissé com-if
prendre que la mignonne, fort riche, seraiP
plus tard un très beau parti ; enfin comment
Mlle Mayotte avait tenu tête a la perruche, au
« grand albatros blanc >, à son tuteur et à la'
tempête successivement Aussi, grâce à Jeatty
Marie, conçut-on , à la cuisine, une sincère'

'admiration pour cette hardie amazone.
(A suivre.)

Un oncle à tout faire



mmm DE «ira
Promesses da mariage

Reynold Frasso, employé 0. F. F., Neuchà-
telois , à Neuchâtel , et Blanche-Emflia Jeanne.,
sans profession , Neuchàteloise, à Brot-dessou».

Georges-Henri -Auguste Michaud, entrepre-
neur , Neuchàtelois , et Cécile Montaudon-Va-
roda, sans profession , Nouoliàteloise , tous deux
à Bôle.

Mariages célébrés
2. Paul Muller , serrurier , Argovien, et Frida-

Lydia llirt, repasseuse, Bernoise.
2. Ernest-Henrik Brunn , commis-voyageur,

Suédois, ot Violette-Alice Audétat , sans pro -
fession , Neuchàteloise.

2. Jean Maridbr , commis postal , Neuchàte-
lois, et Agnès Jeannere t dit Qrosjeau , sans
profession , Neuchàteloise.

2. Ulysse-Benjamin Vtifllemin , chocolatier,
Fribourgeois , ot Hertnstfice-Emma Botteron ,
sans profession , Bernoise.

Naissance
2. Esther-Elisabeth , à Louis-Alexis Breguet,

contrôleur aux tramway s, et à Elisabeth néo
Frei.

Décès
30 septembre. Gaston-Jean-Louis; flls de Ju-

les-Louis Combremont et de Charlotte née
Gyger , Vaudois, né le 27 octobre 1905.

2 octobre. Nelly-Olga, fille de Louis-Anji
Borel , et de Olga-Jenny née Bardet, Neuohâ-
^eloise , née lo 31 août 1908.

POLITIQUE

Abyssinie
Il faut considérer comme prochaine l'abdi-

cation de l'empereur Ménélik.
Ce souverain ,qui est paralysé du côté droit,

est dans un état de santé inquiétant, dont il se
rend tout à fait compte. C'est pourquoi U a
invita les hauts dignitaires ct les gouverneurs
de province à se rendre à Addis-Ababa, où il
compte faire procéder au couronnement de
son successeur', le raz Lig-Jassou, devenu
prinee héritier, à la saite du décès des raz
Makonnen, Aloula et Arca-Sellanié.

Ménélik II est âgé de 64 ans. Il était roi du
Choa, depuis 186(3, lor_quo,en 1889,11 succéda
comme empereur d'Abyssinie au négus Jean.
Son règne a surtout été marqué par la cam-
pagne malheureuse des italiens que le négos
vainquit à Adoua, en 189G, Ménélik a an faire
profiter son pays du progrès européen , tout en
conseivant son indépendance.

Chinois et Américains
On a découvert, à San Francisco, que des

fonctionnaires du bureau d'immigration se
sont engagés contre paiement à laisser séjour-
ner des Chinois aux Etats-Unis au-delà des
délais fixés par la loi.La populatio n s'en mon-
tre très indignée.

Un roi aa ban de l'Europe
Divers document-; semblent indiquer que

c'est sur un ordre venu de Genève que le
malheureux roi Alexandre de Serbie fut as-
sassiné, ainsi que sa femme Draga.

Toute la presse viennoise commente des
révélations sensationnelles de la < Oester-
reichische Rundschau », sur le rôle qu'aurait
j oué le roi Pierre I" dans le complot de Bel-

grade. Elle considère la participation.du roi à
ce complot comme définitivement établie.

L'auteur de la «Oesterreiohische Rundschau»
est M. J. de Tortkowitch. Il se réfère à des
documents authentiques, d'après lesquels,
avant l'assassinat du couple royal de Serbie,
le chef des conjorés.l'ex-ministre Gentschitch,
se serait rendu à Genève et aurait rapporté à
ses compagnons le serment écrit et signé de
Pierre Karageorgeyitch :

Je soussigné, prince Pierre Karageorgevicth,
jur e sur mon honneur, que aussi longtemps
que moi ou mes descendants serons sur le
trône de Serbie, les conjurés et leurs descen-
dants, non seulement ne seront pas poursuivis
judiciairement, mais seront assurés d'occuper
les plus hautes situations de l'Etat.

D'après une information de la «Stampa », de
Turin, on annonce qu 'à la suite d'un échange
de notes secrètes, les cours européennes ont
refusé de recevoir le roi Pierre jusqu'à ce que
les officiers régicides, en Serbie, aient été mis
à la retraite. On espérait que, après la conclu-
sion du traité de commerce avec l'Autriche,
le roi serait reçu par l'empereur François-
Joseph ; mais il a été poliment informé que
c'était impossible.

Autriche - Hongrie
La réforme électorale hongroise prévoit

quatre classes d'électeurs. Les deux classes
supérieures ont ensemble 2,38 millions de
suffrages, contre 1.66 réunis par les catégories
populaires.

11 n'en est pas moins remarquable que le
pour cent des électeurs ouvriers passe de 3,9
à 86,9.

Le proj et est donc relativement libéral dans
le domaine social. Mais il l'est beaucoup
moins sur le terrain dés races, ainsi qu 'on va
le voir dans !e tableau suivant où les premiers
chiffres indi quent la proportion de la popula-
tion dn royaume de Hongrie, les seconds la
proportion de la r eprésentation parlementaire
actuelle, et les troisièmes la proportion de la
représentation parlementaire future:

Magyars 44.5 56.2 61.8
Allemands 11.5 12.7 15.2
Slovaques 11.0 11.4 1Q.3
Roumains 14.5 11.2 7.4
Ruthènes j
Croates | ia5 8.5 5.3
Serbes, etc. }
La domination magyare, élayée encore des

Allemands, s'est donc arrangée de façon à
n'avoir r.'en à craindre de l'invasion démo-
cratique. Mais A fau t s'attendre à un beau
tapage au Parlement de la part des Slaves UJ
Nord ou Slovaques, des Roumains et surtout
des Croates, ces éternels irréconciliables qui,
déjà réduits à la portion très congrue, n 'en-
tendront pas se laisser dépouiller sans mot
dire d'une partie encore de leurs droits.

marxiste, le révision nisme parai t a voir gagné
un nombre assez considérable de partisans
dans les rangs mêmes des social-démocrates
berlinois.

La preuve en a été faite, mardi dernier,
dans les nombreuses réunions de quartier or-
ganisées à Berlin par le comité directeur pour
permettre aux délégués qui avaient assisté au
congr ès de Nuremberg de rendre compte de
leur mandat Dans aucune de ces assemblées,
il n'a manqué d'orateurs pour défendre l'atti-
tude des socialistes de l'Allemagne du Sud et
pour condamner la conduite du comité direc-
teur. À Sohœneberg, le leader révisionniste,
Bernslein , a été écouté avec le plus grand
calme, et son discours, développant une thèse
analogue à celle des socialistes de l'Allemagne
du Sud, a été souvent applaudi.

Dans la troisième circonscription électorale
de Berlin, le député Wolfgang Heine n'a pas
caché qu'il réprouvait le système inquiaitorial
du comité directeur. C'est également l'avis du
député berlinois Fischer, qui a donné cette
définition humoristique du révisionniste alle-
mand : «Le révisionniste estle compagnon qui
déplaît au comité directeur». M. Fischer a
déclaré, faisant allusion à la décision du con-
grès de Nuremberg, que si les révisionnistes
étaient décidés à se soumettre aux décisions
du congrès, ils ne l'étaient pas, du moins, à se
taire.

Les critiques les plus violentes qui aient ja-
mais été dirigées contre le comité central ont
été faites mardi par un ouvrier berlinois du
nom de Mirbach, D'après le camarade Mir-
bach.c'est le comité directeur qui doit prendre
place sur le banc des accusés et non les socia-
listes de l'Allemagne du Sud, qui ont agi avec
la plus parfaite loyauté. C'est lui , le comité
directeur, qui est responsable de l'issue re-
grettable du congrès où il s'était assuré un
succès facile en payant,pour le défend re, toute
la cohorte des délégués du Brandebourg. Mir-
bach a terminé son discours en affirmant que
les socialistes de l'Allemagne du Sud avaient
l'approbation de tous les social-démocrates
sincères et clairvoyants.

Amérique pour y exercer son art de cambrio-
leur, mais la concurrence étant sans doute
trop forte là-bas, il est revenu en Europe où
le métier marche mieux, parait-il.

La peste. — Une dangereuse épidémie
a éclaté à Rabat (Maroc). On croit qu 'il s'agit
de la peste. Le nombre des malades est très
élevé et celui des décès de 30. Jusqu'à présent
les indigènes ont seuls été atteints. Le corps
diplomatique a été avisé de la situation.

— Une dépêche d'Alexandrie dit que deux
cas de peste se sont produits parmi le person-
nel du palais. Un cocher européen du khédive
et un groom indigène ont été atteints par
l'épidémie et transportés à l'hôpital.

Les inondations aux Indes. —
L'envoyé spécial d'un journal hindou télégra-
phie que la ville de Allahabad ressemble à
une vaste nécropole. On découvre tous les
jours de nouvelles victimes. Dans un bazar,
on a trouvé six cents cadavres et dans un an-
tre cent. Les travaux de déblaiement sont
poursuivis sans interruption, mais plusieurs
jours s'écouleront encore avant qu'on puisse
se faire nne_ idée exacte de retendue du
désastre. " "'" **

Le troupier français. — On n a ja-
mais s\i pourquoi le malheureux . fantassin
français était affublé en tout temps de ce vête-
ment disgracieux et incommode qui a nom
capote : dorénavant l'infanterie portera une
vareuse analogue à celle des chasseurs alpins
et sur le sac sera roulée une capote infi-iment
plus légère que la capote actuelle ; ce sera cette
fois un vrai manteau , auquel sera attaché un
léger capuchon.

Puis, il y a le sac, «l'as de carreau»,comme
on dit à la caserne. On va lui substituer un sac
plus petit et plus souple, pouvant être porté
sur les reins, et en même temps on diminuera
considérablement le nombre des objets impo-
sés à chaque homme, de façon à diminuer,
dans de larges proportions, le poids de la
charge actuelle.

Enfin le petit équipement va être modifié,
Quelques-unes des courroies qui enserraient
inutilement la poitrine du soldat seront sup-
primées. Et ces courroies seront désormais en
cuir fauve et non plus noircies à la cire.

Peut-on se .éienii. contre le Éia t

M. Elie Metchnikoff .sous-directeur de l'Ins-
titut Pasteur, publie dans le «Matin» un arti-
cle dont nous détachons le chapitre sur les
précautions à prendre :

L'air n'est point à redouter, car le vibrion
cholérique ne résiste pas à la dessication pro-
longée. C'est avec de l'eau crue ou avec des
aliments contaminés par le virus cholérique
que celui-ci pénètre dans l'organisme. Mais,
comme il meurt après un chauffage à 55 ou 60
degrés, il suffit de bouillir l'eau et de chauffer
les aliments et les ustensiles dont on se sert
(plats, assiettes, couverts) pour éviter la con-
tagion d'une façon.certaine.

Puisque les personnes saines qui renferment
dans leur tube digestif des vibrions choléri-
ques sont une source de mal, il faut se méfier
de la contagion par l'intermédiaire des gens
qui préparent et qui servent la nourriture-
Dans ce but , il faut que les aliments, avant
d'être consommés, soient bien chauffés, ce qui
peut être facilement réalisé à l'aide de ré-
chauds ou lampes à alcool ou essence, sur les-
quels on pose les plats avant de s'en servir.
Dans ces conditions, la contamination par les
mouches peut a ussi être évitée, car, dans le
cas de souillure de la nourriture par leurs ex-
crétions, les vibrions seront rapidement dé-
truits par la chaleur.

Il faut surveiller que les mets que l'on
mange froids soient refroidis dans des condi-
tions telles que toute souillure soit évitée.

Le pain doit être flambé ou chauffé au four
avant d'être consommé. Les fruits, et beau-
coup de légumes, peuvent être manges crus,
à condition qu 'ils soient trempés pendant très
peu de temps dans l'eau bouillante ou très
chaude.

Les boissons, telles que le vin.la bière, etc. ,
doivent être chauffées à 70° environ dans les
cas où on n a pas la certitude qu 'elles n'ont
pas été coupées avec de l'eau suspecte.

Avant de se mettre à table, il faut se laver
les mains avec du savon et de l'eau chaude,
ou préalablement bouillie. Mais, en général ,
et ceci môme indépendamment de la question
du choléra, il faut éviter de prendre les ali-
ments avec les mains.

Les fumeurs ne doivent pas perdre de vue
que les cigares et les cigarettes peuvent être
facilement souillés. II est donc prudent de se
servir de porte-cigares propres.

Une fois que l'on s'est bien rendu compte
des principes fondamentaux qui doivent gui-
der les mesures contre le choléra, il ne sera
point difficile d'échapper à cette maladie.
L'apprentissage peut se faire en très peu de
temps.

SUISSE
Aux C. F. F. — Les ou vriers employé-

dans les ateliers fédéraux de Berne, Worblau-
fen , Thoune, Altorf et Coire ont adressé aux
Cbambres fédérales une pétition dans laquelle
ils demandent : réduction des heurts de tra-
vail à neuf heures par jour (huit heures et
demie le samedi), ou, éventuellement, si le
samedi après midi est libre , fixation à cin-
quante-troi s heures et demie des heures de
travail hebdomadaire ; augmentation des sa-
laires ponr compenser la diminution de deux
heures et demie de travail ; en outre, augmen-
tation générale des salaires de 10 % ; des va-
cances seront accordée»* à tons les ouvriers, de
trois à quinze jours par année, suivant les
années de service ; nne allocation de 100 fr.
(50 fr. pour les célibataires), sera accordée à
chaque ouvrier peur l'année 1908, ensuite du
renchérissement de la vie.

Un accident au Palais fédéral. —
La séance de vendredi du Conseil national
venait de prendre fin , lorsque M. Calame-
Çolin, de La Chanx-de-Fonds, glissa sur le
parquet très ciré des pas perdus et tomba. Ses
amis accoururent et le transportèrent dans un
fauteuil , tandis qu'on prévenait un médecin
député, M. Muller. Après un rapide examen,
ce dernier diagnostiqua une luxation de la
j ambe gauche, avec déchirure du muscle. M.
Calame fut transorlé dans une voiture et con-
duit à son hôtel.

, Chimistes suisses. — Les chimistes
analystes, réunis les 2 et 3 octobre à Aarau,
ont entendu des rapports de M. Kreis (Bâle),
sur l'analyse des saucisses, de M. Gerber (Zu-
rich), sur les moyens modernes pour l'analyse
du lait, et de M. Bueier (Zurich),sur la chimie
analytique dans l'industrie métallurgique. La
réunion s'est en outre occupée de la question
des mesures et a renvoyé au comité deux pro-
positions de M. Ambuhl (Saint-Gall), relatives
à l'étude de la question de l'absinthe et aux
instructions à donner aux inspecteurs des
denrées alimentaires.

Au téléphone.— Quoique les expertises
effectuées dernièrement aient prouvé que les
cas de contagion de maladies infectieuses par
Iç téléphone fussent extrêmement rares, la
direction centrale, à Berne> vient d'ordonner
là désinfection périodique des cabines télé-
phoniques ouvertes au public.

La conquête de l'air. — Vendredi
après midi ,aux Bassets (Clarens), en présence
de nombreux curieux , un jeune savant connu
jusqu 'ici par ses recherches bactériolog iques,
M. Hermann de Pury, de Neuchâtel, a fait
d'intéressantes expériences, avec la partie
centrale d'un aéroplane de son invention. Cet
aéroplane sera muni d'une hélice élévatrice,
destinée à lui permettre de monter en l'air;
à ce moment-là sera mis en marche un mo-
teur propulseur ; des organes de direction jet
de plongée assureront la stabilité. La partie
centrale a été élevée au haut d'un pylône puis
abandonnée, la première fois avec des sacs
de sable, les autres fois avec M. H. de Pury et
d'autres personnes. Les essais, qui ont été sa-
tisfaisants et ont été suivis avec un vif intérêt,
seront continués.

.—. Voiei encore quelques détails au sujet de
.'aéroplane, de M. H. de Pury :

C'est un « aéroplane hélicoptère triplan ».
Il est formé de trois paires d'ailes rectangu-
laires, superposées, les plus grandes ailes en
haut, des ailes moyennes en dessous et de
petites ailes tout en bas. Ces ailes peuvent se
replier contre le mât central, si bien que pour
s'élever 1'aér.opJane ressemble à un gros in-
secte blanc aux ailes fermées.

Une fois en l'air, les ailes s'ouvrent pour
soutenir l'appareil et le retenir dans sa des-
cente, en offrant à l'air une surface de susten-
tation de 42 mètres carrés.

Disons tout de suite que M. de Pury, d'ac-
cord en cela avec le grand Edison, a pensé
qu'il fallait tout d'abord élever et maintenir
son oiseau dans les airs avant de le faire évo-
luer. C'est pourquoi il le dotera tout d'abord
d'une ou deux hélices de sustentation qui,
placées au-dessus des ailes supérieures enlè-
veront l'appareil dans l'air, puis l'y maintien-
dront en tournant à une allure plus modérée.

C'est alors seulement qu'entrerait en action
une hélice de propulsion placée à l'avant qui ,
se vissant dans l'air , fera voler l'engin au gré
de son conducteur.

Naturellement, outre ses ailes et ses hélices,
l'aéroplane de Pury comprend encore une sur-
face de toile tendue dans l'axe qui sert de
quille, un gouvernail d'élévation placé en haut
et à l'avant et qui permettra à l'appareil de
s'élever ou de s'abaisser, tel un oiseau qui
s'élève dans l'espace ou plonge vers le sol, et,
à l'arrière, un large drapeau de toile qui sera
le gouvernail de direction.

Muni enfin d'un moteur extra-léger, 25 HP.,
l'aéroplane de Pury sera complet et, comme
tout le fait prévoir, en état de rivaliser avec
les engins des aviateurs étrangers.

Satisfait des premières expériences, M. H.
de Pnry fera très prochainement des essais de
lancement de l'appareil, incomplet encore
comme il est, au moyen d'ua rail, sur un
plan fortement incliné. Si, lancé à une allure
assez forte, 30 à 35 km. à 1 "heure, l'aéroplane
est enlevé dans l'air et plane, l'expérience
sera décisive.

ZURICH. — L'enquête instruite à la suite
du vol commis à Zurich dans les grands ma-
gasins Jelmoli a fait découvrir que les auteurs
de ce méfait ont cambriolé également à Berne.
Aussitôt qu. l'enquête sera terminée à Zurich,
les coupables seront transférés à Berne.

GENEVE. — Une Anglaise, qui était des-
cendue à l'Hôtel des familles, rue de Lau-
sanne, à Genève, était couchée depuis quel-
ques instants lorsqu'elle entendit, à sa grande
frayeur, du bruit sous son lit. Poussant
d'effroyables « shoking •, l'étrangère se leva
d'un bond , et, en chemise (shoking!), courut
appeler au secours.

Tandis que le personnel de l'hôtel accourait
de toute part , le malfaiteur sorti t sans hâte de
la chambre et descendit tranquillement l'es-
calier sans paraître se soucier des employés
qu'il croisait sur son passage.

Lorsque l'étrangère eut indiqué la cause de
son émoi, le malandrin avait déjà gagné la
porte et avait disparu.

_____________ ,
«tarait d'accord avec cette pwpesMïori, el_{.
serait soumise avec préavis favowrtsî. anx a»
semblées de délégués des dea* partis.

Protégeons les oiseaux. — On nota.
écrit :

A I entrée de 1 hiver, alors que chacun s an*
prête à reléguer dans un coin sa coiffure _éw
gère de l'été pour lui en substituer une autre,,
la Société protectrice des animau x se fait u_?
devoir de rappeler aux dames l'existence drf
la Ligue féminine romande contre rasage dw
porter des oiseaux comme parure. /

La femme, qui est douce, sensible et généV
reuse de sa nature, devrait, semble-t-il, délais-*
ser la mode quand celle-ci devient crueReJ
On voit des personnes qui ,avec un cœur à"_r^
compatissent aux douleurs qui les eutourenjj - '
passent leur temps à faire le bi_% et qui ce»
pendant, sans même y prendre garde, parent
leur coiffure de plumes, d'ailes, d*oiseaux en-
tiers qu'on n'a pu se procurer qu'au prix de-
massacres et de souffrances. C'est ainsi que
chaque aigrette de héron piquée dans on ebac
peau représente une couvée morte de fa lmj l
N'est-ce pas trop cher,et ne devrait-on pas, eri.
faisant ses achats, s'enquérir un peu dar
souffrances que rappelle une belle plume suc
un beau chapeau î /

Nous qui craignons tant la souffrance poyf
nous-mêmes, nous qui hési tons à la porte dit
dentiste et tremblons devant le chirurgie*., ne
devrions-nous pas épargner aussi la souffrance
aux bétes . , |

Laissons les oiseaux dans les bois, sur les*
branches, dans les buissons. C'est là que la
nature les a placés, c'est là qu'ils sont beau%'
c'est là qu 'ils nous égaient et nous réjouissent»'
Partout ailleurs, la beauté de leur plumage
parle de la cruauté des hommes... et deâ
femmes. .

Le Locle. — Jeudi, vers 4 heures de»
l'après-midi, un ballon était en vue du côté!
des Queues, il a passé rapidement, et, chassés
par la bise, s'est dirigé vers la France On ne
sait d'où il venait et à qui il appartenait /

Les Brenets. — La commune des*
Brenets a entrepris divers travaux d'utilitér
publique afin de pouvoir occuper les horloger^
atteints par la crise. Ils ont notamment cons-
truit un chemin qui part des Frètes-de-dessua
pour arriver au hameau de Bateau en pa____
par le Mont. Encadrés par des ouvriers expert»
dans ce genre de travaux, les chômeurs se,
sont très bien comportés, quoique ce travail
n'eût guère de ressemblance avec leurs occu-
pations habituelles. ;

— On travaille avec activité à établir urj i
nouveau plan d'alignement des forêts de la
commune ; cet utile travail sera bientôt ter-*
miné. ' - 1

Jeudi, un ouvrier bûcheron occupé à des
cubages de bois près du Moulinet, où les Bref
nassiers ont coutume de jeter les détritus d$
toutes sortes et les ordures ménagères, est £_Sf
malheureusement tombé sur un tesson de bou4
teille qu'il s'est fortement coupé au poign_t|
On le conduisit aussitôt chez lé médecin, _jj ]
fit le nécessaire pour arrêter une violente _&j
morragle.

Au bord du Doubs. — Tous ceux qup
affectionnent les promenades au bord dea
rives si pittoresques du Doubs seront enchan-
tés d'apprendre que la section de Besançon*
du Club alpin français projette d'améliorer te
chemin de la Chenalotte au Saut du Doubs.'

Hôpital du Val-de-Ruz. ¦***• Le co
rajté de l'hôpital du Val-de-Ruj tàLandeyeaxJ'
a reçu, da 27 mars an %" octobre 1908, de»
dons pour une somme totale de 12,269 fr. 65«
somme qui .era répartie comme suit: pour
dépenses de ménage, 1570 francs ; pour ld
fonds de gratuité (fonde Mast), 55-_> fr. 65, et
en faveur du fonds de construction (amor-
tissement), 5100 francs.

Par testament , M. Théophile Challandes, à
Berne,a légué à l'hôpital une somme de 500 fr.
qui est soumise à usufruit viager.

Colombier. — Une assemblée,convoquée
mercredi soir, par le collège des anciens, »
pris connaissance du résultat du concours ou-
vert en vue du remplacement de M. Grether,
pasteur, démissionnaire. Un seul candidat;
M. Guebhardt, pasteur à La Chaux-du-Milieu,
s'est fait inscrire officiellement.

Comme il est d'usage de proposer comme
candidats des titulaires déjà en fonction, el
sans que ceux-ci se présentent ofûeiellement,
l'assemblée s'est déclarée d'accord pour quo
des démarches fussent faite» dans ce sens.
Dans une votation préliminaire et qui eut liett
séance tenante, M. André, pasteur à Saint»
Sulpice, a réuni 21 voix, soit la majorité des
suffrages ; M. Rollier, à Lignières, 9; M*
Guebhardt, à La Chaux-do-Milieu, 3; M.Cart/
aux Ponts, 1 ; M. Blanc, à Serrières, 1.

La Chaux-de-Fonds. — M. Piemon-
tesi qui , vendredi matin, était tombé d'un toit
à la rue Léopold-Robet t, a succombé à l'hôpi-*

MTEL - RESTAURABT MM
ancien Jfôtel Croix-féôérale

A CÔTÉ DE UA POSTE ET TÉLÉGRAPHE

§EB»IÈRII§
Le soussigné annonce à ses amis et connaissances qu'à partir _u

i" octobre il a remis son établissement k

M. Jos. KAUFMANN fils
de Fleurier. 11 remercie sincèrement sa bonne clientèle et la prie de
reporter sa confiance 'sur son successeur.

Ele BUCHÊNEL/ERNI.

Me référant à l'avis oi-déssùs, 4'annôjK.e à tous mes amis et con-
naissances et au public en g'&iiéral,. Iju 'à partir du 1" octobre je
reprends la suite ao l'hôtel de la Croix-Fédéral e, à Serrières, quo
j'exploiterai sous lo nom de

H.T_IrRMl3M_ T KAU1A1
Par une consommation de choix et uue cuisine soignée, j' espère

mériter la confiairce que je sollicite.
/.estait, a/ion , friture et divers sur commande.

Ton» les samedis TRIPES. Spécialité de TRIPES MODE DE CAEN
Se recommande vivement, Téléphone

J. KAUFMANN fils, de Fleurier.
A la môme adresse, un logement au soleil à louer.

Hôtel Grande Bretagne et Reichmann

M

M M  a ¦¦ Ancienne maison suisse renommée
I T . 1 BÏ Tout près du Donne 

M I.£___ _£.__ Chambres tranquilles. — Prix modérés.

Po.nl Elwert-Eggen. prorpiétair

PENSION
Dans petite famille bourgeoise-

habitant joli endroit entre Thoune
ct Borno, on prendrait une ou
doux jeunes filles de 15 _ 10 ans
en pension. Bonue occasion d'ap-
prendre l'allemand. Prix de pen-
sion, blanchissage compris : 50 fr.
par mois. Adresse : A. L., casier
postal 2814, Interl aken.

M* J. ItlESER
ECLUSE 44

-illier, Mandoline, Guitare, etc.

Cours de préparations pour le club

m tftôt»
Pour rensei gnements et abonne-

ments, s'adresser au concierge du
Château Pury.

__________________________________________

Changement de domicile
Le pensionnat de j eunes filles

de M1'* M. Béguin est transféré
Evole 13.

/ ^r - M SSB I R  1
^^^PECIALBïCJ

Reçoit de tlh.à ôh.i
TÉLéPMOM E *• •;¦«

Avenue F̂ ars 24 i
•Arrêt du Tram AcacjémiÇ'»

théâtre de -ffcnchatel
Bureaux à 7 h. K Rideau 4 8 h.
A-.__ me„ls et entrées de faveur suspendues

Mardi tt octobre 1-08
SOIRÉE de <_ALA

le S6è reprësefitiÉn .xfàoriMre
avec le concours de

M"* HANAKO
i" sujet du Tbéàtr . impérial de To_.

et s_ compagnie, dans leurs grands succès
UA MARTYRE

Drame en un acte
1_ A POUPEE JAPONAISE

Comédie en un acte
OTAKE 

Drame en an acte
Prix de» places :

Loges grillées, 5 fr. — Premiè-
res, 4 fr. — Parterre, 2 fr. 50. —
Secondes, 1 fr. 2ô.

Location à l'agence W. Sandoz,
magasin de musique Fœtisch frè-
res S. A.

A la sortie, tramways dans les
principales directions.

MimMt U
TOUS LES JOBRS

Escargots
FRAIS c.o.

Cours de Callisthénie
Tenue et Danse

Miss RICKWOOD
commencera ses cours

le 86 octobre 1908
S'inscrire rue du Coq d'Inde 20,

au II m''

Pensionnaire
Jeune garçon de la

Suisse française 10-15 ans,
désirant apprendre l'al-
lemand, serait reçu dans
famille d'instituteur à la
campagne (magnifique si-
tuation très salubre). A.
Buegger, instituteur, Af-
foltern, a/A. Zurich.

Leçons d'anglais
Pour renseignements, s'adresser

à Miss Riekwood, Coq-d'Inde 20,
au 20" étage.
»¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦ >

Leçons écrites de comptabilité
américaine. Succès garanti. Pros-
pectus gratis. H. Frisch, expert
comptable, Zurich N 59. D 12,330

Leçons pa_ _iGUIi_r_s
d'italien, français et alle-
mand. S'adresser Terreaux 3, 1".

Môme adresse :

--.ambre et pension
pour deux jeunes gens.

AVIS MéDICAUT

U Docteur Olî
suspend ses consultations

Jusqu'au W octobre

Maladies des oreilles
NEZ et GORGE

£e Sr Jules Borel
reçoit tous les jours, de 3 à 5 h.
le jeudi et le dimanche exceptés,
faubourg du,, Crêt 16.
____________________________É_______l___-_

COMtfOCATIOMS

Croix + lie
Réunion 9e membres

MARDI 13 OCTOBRE
à 8 heures du soir

an lien dn mardi 6

Ordre du jour:
. Rapports sur l'exercice 1907-08.
Admissions. Divers.

I_e Comité.

Société Chorale
Reprise des répétitions

POUR le 64°»e CONCERT
pour les messieurs :

mercredi 7 octobre 1908
pour les dames :

vendredi 9 octobre 1008
_ 8 tores è soir, à la Salle circulaire

Oeuvre à l'étude :
HJBUCHATI-l- SUISSE

Musique de Jos . Lauber

Le comité fait appel au concours
de toute bonne voir et compte sur
un effectif nombreux de chanteurs.

Les inscriptions sont reçues le
soir aux répétitions.

Malgré les efforts faits par le comité direc-
teur de la sociul-dénroratie allemande pour
étouffer , eu Prusse, les efforts de tons les so-
cialistes qui ne se réclament pas de la théorie

Les ffiots _'or_re ne sont pl __ tout paissant

Rupture de promesse. — L'actrice
Lucie Loiisdale poursuivait M. Blainc Elkins,
fils du sénateur Elkins, et frère de la fiancée
du duc des Abruzzes, pour rupture de pro-
messe de mariage. M. Blaine Elkins a arrêté
cette affaire en payant une indemnité à la
plaignante.

Un triste personnage. — Le tribunal
criminel de Fribourg en Brisgau vient de con-
damner à 8 ans de réclusion un individu ,
d'orig ine bàloise, qui occupe une place d is-
tinguée dans le monde du cambriolage. U est
âgé seulement de 42 ans et a commis 27 cam-
briolages importants , sans compter ceux qu 'il
n 'a jamais avoués. Il fut condamné maintes
fois, mais réussit toujours à s'échapper , entre
autres da pénitencier de Brasbsal où il aurait
dû séjourner 15 ans. A peine en liberté, il re-
commençait ses méfaits. Il est même allé en

ETRANGER

Elections au Conseil national. —
Le comité central de l'Association démocra-
tique libérale neuchàteloise a décidé de pro-
poser au comité central de l'As-O-iation pa-
triotique radicale, en vue d'éviter un second
tour de scrutin pour l'éle-tron au Conseil na-
tional, d'élaborer une liste commune consa-
crant le maintien de la députation neuo__te-
loise actuelle.

Si le comité central du parti radical se dé-

CANTON

"¦¦» —"™ —• "— tr-—- — -

BW~ Voir la suHe de»n«ii»ellesàlap_5ev«tra.

y§ Pour les 1
K Enfants I

I„- mère*, les ___rric_s •» _o» «eu- g
charges de l'élevage des enfenta savent B
apprécier le CALiFlG (Sirop de Figues de ¦
Californie) lorsqu'il y a ten<U_€» & _ C«0»- B
tipation et lorsque les enfants deviennent 19
moroses et mal disposés. Une dose de ce K
laxatif an goût exquis et l'enfant retrouve H

E vite sa santé et sa galle rayonnante. Par U
K son action à la fois douce et efficace il est H
_ indiqué spécialement au» natures délicates : ¦
E aux femmes et aux enfants. t|
pi En -«nie dus tonte* fe» pharmacie»¦ il
M le 0_con 3 fr. ; «km. 8»eon » fr. ||



al.Ha nuit de-vendredi à samedi. I n'avatt
pas repris connaissance.

— Le Conseil communal adresse au Conseil
général son rapport à l'appui du budget do
l'instruction publique. Ce budget suppute les
dépenses à 447,900 fr. , tandis que celui de
1908 prévoyait 439,545 fr. ; les dépenses re-
présentent ainsi une augmentation de 8445 fr.
sur l'exercice précédent.

La répartition des dépenses scolaires est la
suivante : gymnase et écoles supérieures des
jeunes filles, 106,818 fr. (augmentation de
180 fr. sur le budget de 1908) ; écoles primai-
res, 298,755 fr. (4815) ; collections publi-
ques, 6650 fr. (1240) ; frais généraux, 38,020fr.
(2840) ; écoles complémentaires, 1700fr. ; cours
d'apprentis, 450 fr. ; conférences publiques,
600 fr.

Le crédit pour le corps des cadets est main-
tenu à 1400 francs et le Conseil communal
propose, étant donné l'essor nouveau repris
par ce corps, de suivre au nouveau préavis de
Ja commission scolaire, ainsi conçu :

« La commission scolaire, dans sa séance de
vendredi, a voté à l'appel nominal un préavis
favorable au maitien des cadets par 18 voix
co-lro 9 et 2 abstentions.

Toutefois, il a été expressément réservé que
ces exercices sont facultatifs et que le règle-
ment des cadets, datan t de 1889, sera revisé
dans ce sens. Il est convenu que le règlement
futur fixera aussi avec précision le degré de
dépendance de la musique a l'égard de l'auto-
rité scolaire ».

Unions chrétiennes (corr. ). — Pour
là saison d'hiver dans laquelle nous allons
entrer, les Unions chrétiennes neuchâteloises
vont reprendre avec un nouvel entrain leur
activité I A cet effet l'Union chrétienne de
Neuchâtel-ville adresse à ses membres un
questionnaire détaillé sur les moyens à em-
ployer pour réaliser le maximum de travail

L'« Union » de Fleurier a eu la bonne idée
dé fonder et de reconstituer différentes sec-
tions : de chant, de course, d'études sociales,
de Croix-Blanche (ligue contre l'immoralité),
groupe littéraire, qui répondent vraiment à
un besoin.

Nos Unions organiseront aussi des confé-
rences publiques et contradictoires sur des
.sujets actuels, et pour lesquels il sera fait
appel à des personnes compétentes et spécia-
lisées «du  dehors ».

Môtiers. —Le budget scolaire pour 1909,
,qiri vient d'être envoyé au dépar tement de
l'instruction publique, présente les chiffres
suivants: aux recettes : allocation de l'Etat,
,1057 fr. ; allocation communale, 12,903 fr. 50;
aux dépenses: 13,960 fr. 50, chiffre égal à
celui des recettes, et dans lequel nous relevons
les postes suivants : traitements du corps en-
seignant 5920 fr. , travaux manuels 100 fr., lo-
cation et intérêts du bâtiment scolaire 3818 fr.,
chauffage 800 fr. , éclairage 300 f r., concierge
1160 ff ,, course scolaire 250 fr. , écalage de
6 élèves à l'école secondaire de Fleurier 300 fr.,
écolage des élèves qui suivent la classe de la
(Nouvelle Censière (sur Provence) 214 fr. 50,
fournitures scolaires 300 fr. S.

. Missions (corr. ). — Pour réveiller chez
nous le zèle en faveur des Missions en pays
païens, la société des Missions de Bâle a eu
l'idée de fonder une « Société missionnaire
',pour instituteurs et institutrices de la Suisse
Iromande ». Cette société met â la disposition
jde ses membres différentes publications choi-
sies relatives au mouvement missionnaire
'contemporain et surtout des 'collections d'ob-
flets exotiques» de-différents champs mission-
naires qui faciliteront l'enseignement de la
jïnission parmi les enfants, enseignement riche
>é_ développements de toute nature.

NEUCHATEL

( Ecole de commerce. — Cet établis-
sement compte actuellement 697 élèves, dont
Ï551 dans la section des jeunes gens et 146
clans la section des jeunes filles. Le 2 octobre
1907, ces chiffres étaient de 474 dans la sec-
tion des jeunes gens et de 140 pour la section
(des jeunes filles. Augmentation totale : 83
Sèves.
, De ces 697 élèves, 107 sont Neuchàtelois,
091 Suisses d'autres cantons et 199 étrangera
Les élèves étrangers appartiennent aux pays
puisant..: Allemagne 73, Angleterre 28, Italie
B4, Grèce 11, Bulgarie 10, Hollande 8, Autri-
che C, Espagne 5, France 5, Roumanie 5, Pé-
rou 5, Russie 4, Colombie 3, République Ar-
gentine 3, Brésil 3, Chili 2, la Suède, l'Egypte,
les Etats-Unis d'Amérique et la Perse ont cha-
cun un représentant.

Football. — On nous écrit:
1 *Le F. C. Helvetia a mis hier 3 victoires de
plus à son actif.

Pour l'association suisse, sa première équipe
fr battu, à La. Chaux-de-Fonds, le F. O. Red-
Jttar I de cette ville, par 4 buts à 1.
( A Marin, Helvetia U a triomphé du F. C.
Çlorla I de notre ville, par 4 goals à 3. Ce

match comptait pour l'association neuchàte-
loise, série 11.

Voulant suivre l'exemple de leurs aines, les
juniors « Helvetia » ont gagné la 1" coupe,'en
__¦" catégorie, du tournoi organisé hier par le
F. C. Peseux.

Sans-gêne.- — Ven dredi soir, à 10 h. '/.,
les nommés R. et C. se rendaient sur la Place
du Marché et chargeaient sur un petit char à
bras un sac de pommes de terre, d'eux cor-
beilles de raisin et une quantité de légumes.

Une plainte a été immédiatement déposée
le lendemain matin par la maraîchère lésée,
et les deux individus, qui n 'en sont pas à leur
coup d'essai, ont été arrêtés dans un immeuble
de la rue dos Moulins.

Partie manquée. — La famille d'un
restaurateur de la ville s'apprêtait hier après-
midi à faire une ballade en voiture

Le cheval, arrivé devant le bazar Schinz,
glissa sur un rail de tramway et brisa la limo-
nière du char ; la bête a été légèrement blessée
à la jambe, mais il n 'y a eu heureusement pas
d'accident à déplorer.

Des esprits superstitieux auraient considéré
cet incident comme un mauvais présage. Ma is
nos promeneurs sont des esprits forts, ils n'en
ont pas moins fait leur course après avoir
changé d'attelage.

(twt JN. si_f.li rmrw CM opiut&M
è f i g e r*  ém btt/w powium. MM eeUt i _!<«-.

Les colporteurs et leur insistance

Neuchâtel, le 1*"* octobre 1908.

Monsieur le rédacteur,
Comme il arrive très souvent que des col-

porteurs insultent et menacent les ménagères
lorsque celles-ci ne leur achètent rien, il me
semble que la police, en leur délivrant la pa-
tente, devrait las avertir qu'ils risquent de se
la voir retirer s'ils ne sont pas honnêtes et
corrects envers les personnes qu 'ils dérangent
pour offrir leurs marchandises.

L'autorité compétente nous dira : «Signalez-
nous-les» ; mais comment s'y prendre, car c'est
surtout en dehors de ville que ces cas se pro-
duisent.

Sous la rubrique «Sécurité publique» vous
nous avez annoncé dernièrement qu 'il y au-
rait dorénavant deux services distincts de
surveillance pour la ville.

1. A laquelle des deux autorités devra-t-on
s'adresser dans le cas qui nous occupe et aussi
en règle générale.

2. L'habitant a-t-il le droit de demander à
voir la patente?

Si oui, cela va bien, si non il en sera réduit
ou à abandonner l'idée d'une réclamation ou
alors à suivre le colporteur jusqu'à ce qu'il
ait le bonheur de rencontrer sur son chemin-
«une ronde de jour, en uniforme».

Je. me permets d'avoir recours en cette oc-
casion à, vos bons offices, afin que la réponse
puisse profiter non pas à moi seul, mais au
public en général. A. G.

N.-R— Le système des colporteurs de met-
tre très souvent le pied entre la porte et le
seuil devrait leur être interdit.

CORRESPONDANCES

POLITIQUE
Le conflit turco-bulgare

L'ambassadeur d'Autriche-Hongrie devait
être reçu mardi prochain par le président de
la République, mais M Fallières étant venu
samedi à Paria pour présider la cér émonie en
l'honneur de M. Berthelot, le comte de Ehe-
venhûlier-Metsch en a profité pour se rendre à
l'Elysée et remettre au chef de l'Etat une lettre
autographe de l'empereur François-Joseph.
Aucune communication officielle ne sera faite
avant deux ou trois jours au sujet du contenu
de cette lettre.

La démarche faite samedi par l'Autriche-
Hongrie n 'est pas spéciale à la France, et les
autres puissances recevront à bref délai une
communication analogue.Dans ces conditions,
on comprend la réserve du gouvernement
français. On sait toutefois que la lettre de l'em-
pereur François-Joseph porte sur les affaires
des Balkans.

, M. Pichon, ministre des affaires étrangères,
assistait à l'entretien , qui a duré une demi-
heure.

— Le «Lokal Anzeiger» propose, d'après un
di plomate, de confier la garde de la ligne de
Roumélie à um comité intérimaire composé de
représentants des puissances signataires du
traité de Berlin.

Les souverains en voyage
Le roi et la reine d'Espagne sont partis sa-

medi après midi pour Vienne, après avoir
pris congé de la manière la plus cordiale de
l'empereur François-Joseph.

Selon des nouvelles officielles, le roi et la
reine de Suède feront une visite officielle en
Angleterre et en France dans la deuxième
moitié de novembre.

En Alsace-Lorraine
Une cérémonie religieuse a été célébrée

samedi matin à l'occasion de l ' inaugurat ion
du monument élevé à Noisseville aux soldats
français. Elle a commencé par un service au
Temple-Neuf ; l'assistance était très nom-
breuse.

Mgr Benzler, à la tête du chap itre, a donné
l'absoute. L'oraison funèbre a été prononcée
par le chanoine Colin. La cérémonie s'est ter-
minée à midi sans incident.

Russie
A Moscou une assemblée à laquelle assis-

taient 4000 étudiants ainsi que des délégués
de Saint-Pétersbourg a décidé d'organiser une
grève générale des étudiants russes.

L'université de Saint-Pétersbourg a été
occupée par la police. Un grand nombre
d'étudiants ne se sont pas rendus aux cours.

L'incident de Casablanca
Le président du Conseil a reçu du général

d'Amade une lettre contenan t les renseigne-
ments complémentaires qui lui avaient été
demandés au sujet de l'incident de Casa-
blanca.

Ces renseignements confirment pleinement
les récits déjà publiés par les journaux fran-
çais. Le texte du sauf-conduit délivré par le
consul allemand, notamment, est bien celui
qui a été reproduit

Enfin le général d'Amade maintient que
c'est un soldat fiançais qui a été frappé cn
premier lieu par le « chaouch » du consulat
allemand.

NOUVELLES DIVERSES
Les luges dirigeables au Tribu-

nal fédéral. — B y a deux ans, lorsque se
courut la « Coupe du Salève », l'équipe Seiler,
de Genève, remporta triomphalement la pre-
mière manche.

Peu de jours après, M. Rœssinger, proprié-
taire d'un brevet pour la direction des luges
et, M. M. Bachmann, constructeurs à Travers,
concessionnaires du dit breveMaisaient saisir
au domicile de Seiler et placer sous mains de
la justice, la luge qui l'avait conduit à la vic-
toire, comme prétendue contrefaçon du modèle
breveté.

Alors s'engagea un procès, qui s'est terminé
devant le Tribunal fédéral , lequel, après un
examen "approfondi de la question et un débat
oratoire fort intéressant, vient de confirmer
l'arrêt de la cour de Genève, concluant à la
non brevetabilité de la luge et à l'annulation
du brevet Rœssinger. Cette décision, prise à-
l'unanimité, consacre le principe suivant:

Si la simple application d'une combinaison
déjà connue d'organes connus est brevetable
en elle-même par le seul fait qu 'elle produit
un effet technique nouveau, encore faut-il, pour
que le brevet puisse être obtenu , qu'un effort
intellectuel, qu 'une idée créatrice nouvelle ait
servi à atteindre cet effet. Or, tel n 'étant pas
le cas pour M. Rœsainger, son brevet est dé-
sormais nul et de nul effet.

Aux C. F. F. —On a enfin l'explication
claire et nette des raisons qui ont engagé M.
Weissenbach à se retirer de la direction géné-
rale. Dans sa lettre de démission an Conseil
fédéral , il déclare ne pas vouloir assumer plus
longtemps les responsabilités de sa charge si
'on ne crée pas un nouveau poste de direc-
teur technique. Les deux directeurs actuels de
ce département, dit-il, ne suffisent plus à la
besogne, de sorte que les affaires à liquider,
aussi bien que l'organisation tout entière des
C. F. F. souffre de cet état de choses.

Travail de nuit. — Le chargé d'affai-
res.de la République française et le président
de la Confédération ont signé, le 1" octobre, le
procès-verbal constatant le dépôt de l'instru-
ment de ratification , pour la France, ,d.e la
convention internationale, signée à Berne le
26 septembre 1906 et concernant le tra-
vail de nuit des femmes employées dans l'in-
dustrie.

Ecroulement d'une usine. — Une
fabrique de disques s'est écroulée samedi
après midi, à Budapest Les ouvriers qui y
étaient occupés sont tous restés sous les dé-
combres. Jusqu'à présent, on est parvenu à
en retirer vingt-huit Tous portent des bles-
sures affreuses. Plusieurs d'entre eux , sont
déjà morts.

Le choléra en Russie. — Jusqu 'à sa-
medi à midi , on signale 163 cas nouveaux de
choléra et 84 décès à Saint-Pétersbourg. Le
nombre total des malades est actuellement de
1775. Depuis le début de l'épidémie, il y a eu
6214 malades et 2435 décès.

Après le cyclone. — A la suite du cy-
clone qui s'est abattu sur la Guadeloupe, plu-
sieurs bateaux se sont perdus. Les hommes
des équipages se sont presque tous noyés. La
population est consternée. Les dégâts sont
évalués à plusieurs millions.

DERNI èRES DéPêCHES
(S_rvfc_ ep_J_l ds m TemOU ê 'Aoit de Nemckdtet)

Enseignement commercial
Berne, 4. — La 7"" assemblée annuelle de

la société suisse pour l'enseignement commer-
cial , à laquelle 70 membres et des représentants
de différents gouvernements cantonaux , d' au-
torités scolaires et de chambres de commerce
étaient présents, a adopté la révision des sta-
tuts proposée par le comité. Le nouveau co-
mité de 17 membres a été constitué avec M.
Srhaertlin , directeur du Renienut i sta t  de Zu-
rich , comme président. La prochaine réuni on
aura lieu à Lucerne.

L'assemblée a entendu plusieurs rapports
sur des questions d'enseignement commercial
et a adopté les thèses du professeur Bach-
munn  tendant à in t roduiredans  les universités
des études de sciences commerciales.

Société suisse
des chimistes analystes

Aara u , 4. — Dans sa réunion de samedi ,
l'assemblée a décidé que la prochaine réu-
nion aurait lieu à Sion.

On a résolu de continuer, l'an prochain, la
statistique suisse des vins, et d'établir celle
du miel , en 19011; on a approuvé à cet effet un
contrat passé avec la Société suisse d'apicul-
ture. .

Le professeur Scbaffer .de Berne, a parlé du
traitement des tonneaux à vin par le formal-
debyde et des moyens qui permettent de cons-
tater la présence de cette substance dans le
vin, ' . 

¦ _.
Le docteur Schumacher, de Lucerne, a parlé

de là teneur du beurre en eau et des moyens
chimiques qui permettent de relever la pré-
sence de la margarine.

Le docteur Schenk, de Thoune, a fait un

du choléra,1571 cas ont eu uue issue mortelle.
La semaine précédente il y avait eu 4222 cas
de choléra, dont 2281 mortels. Depuis que l'é-
pidémie a éclaté, il y a eu 19,612 cas de cho-
léra en Russie, dont 8947 ont été mortels. Le
gouvernement de Vitepsk,ainsi que la ville de
Var_ *u viei ont été déclarés contaminés par le
choléra. ..

Saint-Péte>JDourg, 4. — Le choléra con-
tinue à diminuet ' d'intensité, quoique lente-
ment L'épidémie a éclaté en Crimée. Plu-
sieurs savants étranger*- a(™t arrivés par l'ex-
press de Saint-Pétersbou_ _' Pour étudier la
maladie.

Un télégramme de la «Novoi _s, yremia»  dit
que le fléau ravage les environs de" _\*briz.

Saint-Pétersbourg, 5. — De sameJi à
midi jusqu 'à dimanche à midi , il s'est pro-
duit 136 nouveaux cas de choléra et 62 décès.

Le total des personnes actuellement malades
est de 1730.

Après 38 ans
M etz, 5. — Dimanche a eu lieu l'inaugura-

tion officielle du monument élevé près de
Noisseville à la mémoire des soldats français
tombés on 1870.

Soixante-cinq mille personnes assistaient à
la cérémonie.

On remarquait dans l'assistance le comman-
dant Olivier, vingt-cinq officiers français,ainsi
que des délégations des autorités civiles et
militaires allemandes.

Plusieurs discours ont été prononcés et des
couronnes déposées au pied du monument

Tour d'Europe
Vienne, 5. — Le roi et la reine d'Espagne,

ar rivés samedi à Vienne, ont fait dimanche
matin une promenade à travers la ville.

Le roi est parti ensuite pour Dresde où il
va rendre visite au roi de Saxe.

Inondations en Grèce
Athènes, 5. — Des pluies persistantes en

Thessalie ont provoqué des inondations dans
la plaine.

Les fleuves ont débordé causant dans les
villes et villages des dégâts considérables.

Les communications télégraphiques et le
service des trains sont interrompus ; on si-
gnale quelques victimes.

Les sans-travail anglais

:Londrasy.&. -̂  Les sans-travail de Lon-
dres tint fait dimanche après midi une mani-
festation dans le^square de Tralfalgar.

Des forces.poïl-Ières qui avaient été mas-
sées dans les alentours voulurent faire circu-
ler les manifestants..

Résolus à ne pas bouger, ceux-ci s'assirent
sur les pelouses et les trottoirs,

La police dut employer la force pour dis-
perser les sans-travail.

Plusieurs arresta tions ont été opérées, parmi
lesquelles celle de M. Steward Gray, le la.der
des soldats de la faim.

Désordres
Budapest , 5. — Un cortège comprenant six

cents participants, organisé par les socialistes
en faveur du suffrage universel, débouchait
de la rue Andrassy sur l'Oktogon Platz, lors-
qu 'il se heurta à une importante force de po-
lice qui somma les manifestants de se dis-
perser.

Huit coups de revolver furent tirés sur les
agents ;un cheval fut tué; huit arrestations ont
été opérées.

Les manifestants ont été dispersés.

Mises de vins. — Voici les résultats
_es dernières ventes de vins à Chexbrea:
«commune, 43 centimes ; Rivaz, 44 y_ centimes
et 27 lots de pupilles à 37 centime&en moyenne
te litre.

Riez, 4. — La récolte de vins de la com-
mune de Riez s'est vendue 53 centimes le
Titre de moût contre 65 V_ en 1907.

Aigle, 4 — La récolte de la société des
Mousquetaires s'est vendue 52 centimes le
litre de vendange. La récolte de la société des
"Forces Motrices de la Grande Eau , 43 centi-
]mes et celle de la G" du chemin de fer Aigle-
|_eysin , 46 centimes.
. Yvorne, 4. —Le résultat de la mise des
>?i_s est le suivant: Mousquetaires, 50 centi-
mes, Union, 49, Commune, 44 centimes.
i 
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. CHRONI QUE VITICOLE

exposé sur l'emploi de cyc-p-3 comme force cen-
trifuge pour l'examen du lait -

Gymnastique
Saint-Gall, 4 — 400 partici pants oiîî p_"'s

part à l'assemblée générale de la Société suisse
des maîtres de gymnastique. Bàle a été dési-
gné comme prochain lieu de réunion.

L'assemblée a nommé président central
M Spûhler, maitre de gymnastique à Zurich.
Sur la proposition de celui-ci il a été décidé
d'adresser au Conseil fédéral une requête en
vue de la création d'une institution pour
former des maîtres de gymnastique.

Déraillement
Sierre, 4 — Par suite d'une fausse ma-

nœuvre, deux vagons d'un train de marchan-
dises ont déraillé samedi soir en gare de
Sierra Un employé des C. F. F. nommé Lau-
rent Lujon, de Sierre, a eu les deux jambes
écrasées. Immédiatement transporté à l'hôpital
de Sierre, il a subi l'amputation de la jambe
gauche. Le malheureux est marié depuis un
mois.

Foot-Ball
Genève, 4 — Dans la rencontre de Foot-

ball entre Signal I Lausanne et le Club Athlé-
tique Genève I, il y a eu match nul par 2 à 2.

Zurich, 4 — Dans le match de foot-ball
pour le Championnat suisse, série A, joué di-
manche entre le «F.-C. Zurich » et le « Yung
Fellôws », ce dernier l'a emporté par 6 goals
contre 4

Monument de la réformation
Genève, 4. — L'association du monument

de la réformation a décerné les prix suivants
pour les projets primés :

1" prix, 10,000 fr. : MM Monod et Laver-
rière, architectes à Lausanne; Taillens et
Dubois, architectes à Lausanne; Reymond,
sculpteur à Paris.

2"* prix, 6000 fr. : MM. H -P. Nénot, archi-
tecte à Paris ; Paul Landowsky, sculpteur à
Par is ; Henri Bouchard, sculpteur à Paris.

S-— prix ex-sequo, 2000 fr. : MM Guido
Bianconi, sculpteur à Turin ; Paul Bêcher,
sculpteur à Berlin ; Edmond Fatio, architecte
à Genève, avec le concours de Adolphe Thiers,
architecte à Paris, et A. Seysses, sculpteur à
Paris ; Horvai Janos, sculpteur à Budapest ;
Charles Plumet, architecte à Cirey, France ;
De Niederhausern Rodo, sculpteur à Berne;,
P. Heurter, architecte à Paris ; F. Sicard,
sculpteur à Paris ; Jean Fiault, architecte à
Paris; André Vermare, sculpteur à Paris.

Le différend bulgaro-turç
Constantinople, 4 — La Porte se montre

très calme. On assure que l'incident bulgare
sera réglé dans quelques jours à la satisfac-
tion de la Turquie. Les nouvelles relatives à
une prétendue mobilisation des troupes bul-
gares ne paraissent pas inquiéter la Porte ;
cependant on commence à envoyer de gros
canons et des munitions à Andrinople.

L'incident de Casablanca
Londres, 4 — Le correspondan t du « Globe»

à Berlin tient de bonne source que l'incident
de Casablanca est considéré comme dos. Des
avis officiels reçus au ministère des affaires
étrangères il ressort clairement que les fonc-
tionnaires allemands de Casablanca ont fait
preuve d'un zèle intempestif.

Affaires russes
Saint-Pétersbourg, 4 — Selon l'Agence

télégraphique de Saint-Pétersbourg, le recteur
de l'université de cette ville a fait connaître
dimanche par la voix de la presse que par
décision du Conseil universitaire et à la te-
neur des statuts qui régissent l'université, les
cours et exercices sont momentanément sus-
pendus.

Saint-Pétersbourg, 4. — La plupart des
hautes écoles de l'empire ont adressé à l'uni-
versité de Saint-Pétersbourg, fermée samedi,
des télégrammes de sympathie dans lesquels
les étudiants se déclarent prêts à soutenir
leurs camarades.

Les étudiants de Saint-Pétersbourg ont
envoyé au ministre de l'intruction publique
une lettre où ils réclament le rétablissement
de l'autonomie scolaire, faute de quoi les
étudiants proclameront la grève générale dans
toute la Russie.

Paris, 4 — M. Iswolski, ministre des af-
faires étrangères de Russie, est arrivé à Paris
dimanche matin à 7 heures 25 par la gare de
Lyon.

On approche la mèche
de la poudrière

Paris, 4. — Le « Temps » croit pouvoir af-
firmer que la Bulgarie proclamera lundi son
indé pendance à Tirnowo. Le prince Ferdi-
nand se proclamerait lui-même souverain in-
dé pendan t avec le titre de tsar des Bulgares.

La Roumélie orientale serait comprise dans
cette proclamation. Si le prince Ferdinand
n 'hésite pas à la dernière minute, l'hypothèse
d' une guerre turco-bulgare est vraisemblable.

Le « Temps » ajoute que l'Autriche-Hongrle,
en compensation de l'annexion de la Bosnie
et de l'Herzégovine, rétrocéderait à la Tur-
quie le sant ljak de Novi-Bazar.

Vienne, 4. — Selon la « Nouvelle presse
libre, le voyage du baron de Beck à Prague,
a été renvoyé à la lin de la semaine pro-
chaine.

On mande de Budapest au même j ournal
que le président du conseil a clos samedi les
travaux préparatoires pour la session des dé-
gations, Il n 'aurait pas été question de l'an-
nexion de la Bosnie, mais on se serait occupé
de la réforme de l'administration bosniaque et
de préparer l'établissement d'un système cons-
titutionnel.

Epidémie
Lisbonne, 4 — L'épidémie de peste bubo-

nique est considérée comme terminée à Hoi ta,
dans les Açores.Elle est en recrudescence dans
l'île de Terceira.

Le choléra
Saint-Pétersbourg,4. —Du 25 septembre

au 1" octobre,3251 personnes ont été atteinte.

EXTRAIT i)g LI KliiLLI (. mCIILLI
— Délibération sur 1 homologation du con-

cordat de la faillite de Raraseyer-Schneider
& Gi0, société en nom collectif , atelier d'ins-
tallations sanitaires et de chauffage central, à
La Ghaux-de-Fonds. Administrateur : Henri
Hoffmann , préposé aux faillites, à La Chaux-
de-Fonds. Jour , heure et lieu do l'audience :
vendredi 9 octobre 1903, à 2 h. % du soir , au
Château de et à Neuchâtel.

— Délibération sur l'homologation du con-
cordat de la faillite de Jules-Auguste Junod ,
seul chef de la maison Jules Junod , fabrication
d'horlogerie, à La Chaux-de-Fonds. Adminis-
trateur : Henri Hoffmann , préposé aux faillites,
à La Chaux-de-Fonds. Jour , heure et lieu de
l'audience : vendredi 9 octobre 1908, à 2 h. "_
du soir , au Château de et à Neuchâtel.

— Faillite de Jules-Louis Jan , représentant
de commerce, domicilié à La Chaux-de-Fonds.
Date de l'ouverture de la faillite : 22 septem-
bre 1908. Première assemblée des créanciers :
jeudi 8 octobre 1908, à 9 heures du matin , à
l'Hôtel de Ville de La Chaux-de-Fonds. Clô-
ture des productions : 3 novembre 1908.

Publications scolaires
Postes au concours

Le Locle. — 3mo maîtresse surveillante à
l'Ecole secondaire et industrielle. Entrée en
fonctions : lor novembre. Offres de service jus-
qu 'au 12 octobre.

Neuchâtel. — Maître d'arithmétique au Col-
lège secondaire dès garçons , groupe B. Entrée
en fonctions : 19 octobre 1908. Offres de service
jusqu'au 10 octobre 1903.

Dombresson. — Poste d'instituteur de la t"
classe mixte primaire. Entrée en fonctions :
i" novembre 1908. Offres de service jusqu'au
15 octobre.

Avis anx abonnés

Les personnes dont l'abonnement finit
le 30 septembre sont priées de le renou-
veler. Tous les bureaux de poste effec-
tuent des abonnements de trois mois dès
le Ier octobre. Le montant des quittances
non retirées à notre bureau sera prélevé

i en remboursement dès le 5 octobre.

AVIS TARDIFS
A chaque jour suffit sa peine

N'oubliez pas tous les lundis de préparer te
linge que vous devez donner à blanchir _ la
Grande Blanchisserie Neuchàteloise, S. Gonard
& C10, Monruz-Neuchâiel ; il sera reporté à
votre domicile dans la semaine, bien lavé et
repassé.

Tarif et renseignements franco sur demande.
Maison de gros de la place demande pour

entrée immédiate , un

magasinier
honnête et de bonne conduite. — Ecrire sous
C. U. 109 au bureau do la Feuille d'Avis.

La dame qui a trouvé sous la passerelle, à'
la gare, une montre d'or et . qui, au moment
où elle la ramassait, a été vue par M. Stflhli ,
de La Chaux-de-Fonds, est priée de la rappor-
ter , contre bonne récompense, au bureau de la
Feuille d'Avis. no

B0U ;.3_ 01 &£*.£/_ , du 3 octobre 1903
Action * 0>U/_„) ¦»

Bq« Nat. S lisse 492.50 i% Gea. à lots . 102.-
Bq«Oo:n:nerce. —.— i% féd. ch. da f .  92. —
Saint-Gothard . — .— 3 / ,  C. deferféd.  95G.50
Fin. Fco- _ uisse 0850.— 3 S. % Goth. 139 i — . —
Union tin. gea. 617.50 Serbe . . . 4 % 405. —
Gaz Marseille ., de l. 586.— F'ranco-Suisso . 462. —
Gaz de Map les. 282. — Jura-S., 3 % % 471.75
Fco-Suis. ôlect. 413.50 N. -_ . Suis. 3 % 472. —
Gafsa 4300.— Lomb. anc. 3% 290.50
Parts do Sétif . 575. — Mérid. ita. 3 % 352. —

D3Tiîti-3 Oflir *
Changes Francs 103.03 100. 08

à Allemagne..... 123.17 123.25
Londres 25.12 25.13

Meuehàtel Italie 99.92 100. —
Vienne.. 101.90 104.96

Arsent fin en gr_n.  on Suisse, fr. 94. — le kil.
Neuchâtel , 3 octobre. Escompte 3 !_ .

— .
B0URS- Oî PA .IS. du 3 oct. 1903. Clôtura.

$ % Français. . 95.62 Créd. lyonnais. 1200. —
Oonsol. angl. . 85.16 Banque ofctom. 716. —
Brésilien 4. .. . 83.15 -nez 4415. —
Ext. Esp. 4X . 96.40 Uio-Tinto.. . . 17)9. —
Hongr. or 4". . 94.50 Ch. Sarajj ossa . 416. —
Ita l iens * . . . .  103.80 Ch. Nord-E ap. 342. —
Portugais 3 Xi . 62.02 Ohartered . . .  23. —
Turc D. 4«J . . 92.20 De Beers. . . . 345. —
4x Japon l905. 89.90 l .andinin es .  . . 185. —
SxRusse 1906 . 101.25 Goldiields . . .  130.—
Bq. de Paris. . 1525. — Goarz 41.75

Cours de clôtura dss o&tani â Loalr.s (2 octobr a)
Cuivre Etain Font3 .-

Tendance. . Calme Forme S. affaires
Comptant. . 59 13/9. 134 7/6.. ../ .. ./ ..
Terme _ . . 60 8/9.. 135 15/ .. ../ .. ./ ..

Antimoine : Tendance calme, 32 à 33. —
Zinc : Tendance calme, 19 15/.; spécial , 20 10/.
— Plomb : Tendance ferme; anglais 13 15/. ;
espagnol 13 8/9'.

Stock des fontes , 1000 tonnes, contre 1750
l'année passée. Hauts-fourneaux : 75, contre 87.

Bulletin météorologique - Octobre
Observations faite J à 7 U. !.. 1 11. 54 et 'J Ii. ',.

03 i _ t / .T JtRjj  0*1 N.i-U -H - T . .ri

_ Tempéc. ea de_ rès ee_t° | s -g V domiuant _
5 Moy- Mini- Mari- || J Dir Foi.M |enue mma muai & a â S

3 15.4 10.4 20.6 724.7 var. faible clair
4 13.4 10.4 )8.7 725.8 » » brum
5. 7 h. !_ : 10-0. Vmit : N.-O. Ciel : couvert.

Du 4. — Brouillard épais sur le sol jusqu 'à
11 h. K,; le soleil perce vers 1 heure.

Ha_t3_ r d_ Bara.nilra raJiiiU à 0
s_ iva_ t  les données d- l 'Obiarvatoira

Hauteur miyonne p D _ r MaaoMtal : 71) ,S™*.

Scpt.-Oct. | 30 | 1 j  2 | 3 g 4 | 5 I
IU1I1

735 ____-
730 ___r-

715 _^-j
710 j^T|
7*05 ==-|

700 _______ _ _ ._ _ .c - . - - -. -_  — — '

STAT10 * . PB UHA-U -iONf (ait. 1128 m_)

2 | 12.8 | 10.0 | 16.8 |672._ | |N.-E.(__We|dair
Grand beau. Alpes visibles.

Alt*. T«ap. 7e—s. Oial.
3 oct. (7 h.. t_.*i 1128 41.2 N. bro-i-ard

Ni .aau du lac : 4 octobre {7 h. __i : 429 m. 520
, 5 1 » 429 in. 500

---------- M--t,

Bulletin fMiiraL CLA-, G, F. F. - s oct- 7 _. __

-ï STATIMS êf TEMPS * VEUT
S E £__ , 
394 Genève 12 Bro-iUard.Calma,
450 La_sa_o_ 15 Tr.b. tps. »
3_ .9 Vevey 14 » »
398 Monireu- 17 » »
537 Sierre H » »

ib_y Zermatt — Manque.
482 Neuchâtel 12 BrouUlard. . »
995 Ohaus-de-Fonds 4 Tr.b.tps. »
632 Fribourg 10 » »
543 Berne 8 > >
562 Thoune 9 » »
566 Interlaken 11 » >
280 Bàle i_ BrouLUard. •
43. Lvicerne 11 Tr. b.tps. »

1109 Gôschaoen 10 » »
338 Lugano 13 » »
410 Zurich 10 Broui-Urd. _
407 Schalïhouse 9 Qq. n. Beau. »
673 Saint-Gall 10 Tr. b. tps. . »
475 Glaris 6 » •
505 Ragatz H » »
587 Coire 10 » »

1543 Davos 2 > » .
1836 Saint-Morit. i » »

\H-_iu.-au WouPft-sa à _#_____
I

Madame Elvina Clottu , Madame et Monsieur
Alfred Clottu et leurs enfants , Mademoiselle

_\mélie Clottu , Madame et Monsieur Daniel
TeOlliet-Clottu et leurs enfants , Madame veuve
A. C_ o .tu-Clo.tu , ses enfants et petits-enfants,
Mon___ - .r et Madame Ernest Clottu-Garrau x ot
leur famî_ e> 'es familles Clottu-Gyger , Clottu-
Bernard , Je_-1neret-Moser et Clottu ont la dou«
leur d'annonce- la mort de

Monsieur  j_ __ _II_ I_ CLOTTU

leur époux , père, beau-pfe_*o, grand-pore , gen>
cire , frère , beau-frère, oncle* neveu et cousin ,
décédé dans sa G8mo année , après uno court,
maladie;

Ghiètres , le 2 octobre 1908.
Ne crains point , car je suis

avec toi.
Esaïe XLIII . 5.

L'enterrement aura lieu à Ghictros , lundi  5
courant , à 1 heure de l'après-midi.

On ne reçoit pas
Le présent avis tient lieu de lettre dé

faire part.

PERDU
dimanche après midi , dans le haut de la ville,
une broche or. La rapporter , contre récom-
pense. Sablons 14, rez-de-chaussée, à droite.

Boulanger
On demande un bon boulanger , sachant tra<

vailler seul et bien recommandé. Entrée im-
médiate ou pour date à convenir. S'adresser à
l'hospice de Perreux s/Boudry.


